
w. 0. MoKAY

•'L’HOTEL RICHELIEU
Afeats poor toe Commerçants de Bois. 
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—CHEMIN DE FER—

INTERCOLONIAL
La Route de la

•t Fret entre 
Bretagne

malle Royale, de P*nagera 
• le Canada et la Grande

-ET-
La Route directe entre l’Ouest et tous les 

pointa du Bas du St Laurent, de la Baie 
Jee Chaleurs et du Nouveau-Bruns- 
wiok, le Nourelle-Booeae, l'Ile Prince- 
Edouard, le Cap Breton et Te 

D’41«ganU chars dortoirs (buffet)et salons 
pour le jour tout neuf sont attachée à cha
que train direct.

rreneove.

w PH te BilD de 8 hn. s. m. le Jeudi rejoin 
dront je^ Steamer delà malle océanique le

Tous les avantages que comportent dee 
Elévateurs, Entrepôts et Docks de première 
classe sont offerts à Hallfa* pour l’expcdi- 
Uon du craie et de toutes marchandises.

Dee années d’expérieace prouvent W le 
chemin del’Intercolonial est la ligne la pins 
sûre et la plus rapide offerte aux expéditeurs 
de fret entre le Canada et la Grande Bré- 
tagne pour sa connection avec lee steamers 
allant* Liverpool et Glaseow ou en reve
nez!.

Toute# informations relatives aux 
traeeport de fret et de passagers et 
lets peuvent être obtenue en s’adressant à

desVl”

,*• KING, agent des billets,
21, rue spark s, Ottawa, Ont

GEO W, ROBINSON, agent pour les pas
sagers el le fret de l’Est, 136}, rue 
Saint-Jacques, Montréal.

D. POTTINGBR, 
Sunntendant-

Bureau du Chemin de Fer, ) 
Moncton, N. B., 20 Nov. 1888. j

Général.

VINAIGRES
VINAIGRERIE DE HINGSTON.

■A. U.A A Pi <fc OI tD
■AVU7ACTUUXU

—saias--
ton» 1* Happons, 
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SPECULATION
Geo A. Borner,

BANQUIER & COURTIER
40 et 42 Broadway et 51 New 

Street, New-York City.
P*rts; Titres, Grains, Provisions et 

Pétrole achetées, vendus et négo
ciés sur marges.

P. S.—Arrives pour brochure explica
tive.

ATr»ÏV£5^»,
être employé quand les 
dents. Il soulage Immedia

Calmant 
t toujours 
font leurs 

tent les souf- 
nranoes de eee pauvret petits, produisant un 
•g"”**! naturel, paisible, en faisant diepa- 
Mitre la douleur, et les tenue# chérubins 
s’éveil entaeesi brillants et frais qu’un
bouton de rose." Ce sirop eet trée-agriable 
an goût II apaise l’enfant, amollit ses gen- 
«vee, enlève tonte douleur, fait disparaître 
les souffrance# intestinal s# en réglant la di
gestion. et eet le meilleur remède connue 
contre la diarrhée, soit qu’elle provienne de 
la dentition on d’autres causes. Vingt-cinq 

bouteille. Ares confiance et de- 
le “ Sirop calmant de Mme Wins 

•< ne prenee anoune autre piépara-

centeia
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K—ctewd U Montre, dï> eld’Argenl Pen- 
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TABLE HORAIRE

Ligne directe poor Montréal, Québec, Bos
ton, New-York, Toronto, Détroit, Chi

cago el tous les pointa à l’Btt et 4 
l'Ouest.

Les convois «piittent la gare UNION 
comme suit :

' Pour Mohtbsal, Tapie 
Rrvisaxs, Qubbbo.St. 
Je**, NB, Halivax 

les pointe â

4.30 A.l. 
7.110 “ 
4,40 P. 1. ! rHst”*

Pour Kingston, Per

GittIÎc
les autres 
l’Ouest,

f Express local pour àl-
3.30 PM. I *onrt, Pabkibbam,

^ Abnpbior, RkmpbiiW,
12.01 Minuit I Psmbboxx, Ch AL K,

1 hivKB el autres.

De-11.30 A.M- 
11.00 P.M.

TORorro, Dk- 
Bofpalo, Bat
■icaso et tous 

point! à

( Pour PoBT ÀBTlül 
W inhibes, Victoria, 
Vancouver et teue 
les points sur 1a cfite 
nord-ouest du Pacifl-

12.01 MUD1T

Pour Prescott, Nbw- 
York et ions les 
points dans l’Ktot de 
New York.

8.00 a.h.
1.4» P.M.

Billets d’eutier parcours, tables horaires, 
caries et tout autre renseignement peuvent 
être obtenus au bureau dee billets de la Ciié,
Ne. 41 me N perla».

J. E. PAltKEB,
Cité.

D. MoNICOLL, 
Agent général des Passagers. 

LUCIUS TUTTLE,
Gét ant des Passagers.

ATTENTION I
FITZPATRICK ET H AB RM
se loot un plaisir de remet cier le public 
pour l’encouragement qui leur a été donné, 
et ils invitent de nouveau tout le monde à 
venir laire une visite à leur m gasin ; leurs 
marchandises sont du premier choix,

FITZPATRICK t HARRIS
65 rue Wil'iam.

ROBINSON&CIE
G RAI NÉTILRS et FLEURIOT

Marchands de toutes eemeneee. Jardinières 
et potagères, bouquets de fleurs, plantes et 
toutes sortes d’ouvrages en fleurs pour céré
monial de mariage ou enterrement, une spé

223 Sue lldeau, Ottawa Oet

GEORGE COX
LITHOGRAPHE. GRAVEUR,

CLICHBUB et MEDAILLIÜB
M KTTK METCALF*

OTTaWa, Ont Asm

VOITURES DE PLACE
DE PREMIERE CLASSE.

mica ion téléphoniqae m tout tempe

1 12-87-88 GUSTAVE RICARD

HOTEL CÀÏÏÀDIEN
Cl-DEVANT OCCUPÉ PA* G. LaTBINOUILLE

magnifique hôtel vient d'étre? acheté 
par M. John Jehnooa, ex-pi opriétaire de 
•' Royal Exchange.”

Lee rqpee sent servie A tonte hears, à la 
carte, système européen, et sens la snrintee- 
denee d’un cuisinier français de première

Vins, claret, easterns, champagne si 11- 
qeeere de eresniéee qualité.

Cet établiseemeat vient d’être meublé à 
lee ehambJee «ont spacieuses #t dee 
aérées, falsest face an par “ Ivor's

;ssr
636 et 53fi enr la rue rtuuerirJOHN JOpfSrOff, ProwiM»

Ce

HilL”

Ils admet r »i.t difficilement que 
la France soit entourée de dang -rs 
et que les fo daturs de la société 
française n’aieut pas Mfi au si pre- 
fmdément et aussi sol dement qu'il 
est donué à des peliticiens et à des 
réfoi m iii urs de le faire en ce 
monde vari ble et incertain.

I_E OA.TSTA.TDA
FONDÉ EN 1ST»

Prix de l’abonnement

‘

lüa JW La Mie est-elle MaUxK
La presse des Etats Unis et du 

Canada a consacré, cette semaine, 
plusieurs articles à l'asile des alié
nés de Chcago. Les récils de qu-1- 
ques-uns des malheureux qui ont 
eu à souffrir de la brutalité des gar
diens de ces étab issements, sont 
tellement épouvantables qu'on se 
demande avec terreur si les direc
teurs de cet asile n'avaient pas 
pris à tâche de choisir pour em
ployés de vrais démons incarnés ?

Un tût compris à la rigueur, que 
dans le nombre de ces derniers, il 
s'en trouvât qui fussent des brutes 
à face humaine ; mais que tout les 
gardiens se fissent un plaisir diabo
lique de toiturer sans aucune né
cessité les être inoff nsi fs qui leur 
étaient confiés, c’est là ce qu’il est 
difficile de s’expliquer.

11 résulta des dépositions d’un 
grand nombre de témoins, que cer 
tains de ces malheureux aliènes ont 
été littéralement roués de coups et 
ont expiré en quelques heures, des 
suites des mauvais traitements aux
quels ils venaient d'être soum s 
D’autres dont on avait brisé les 
côtes et des memb es, ont été aban
donnés sans aucune espèce de soins 
et sans que les médecins de l’éta
blissement én aient été informés; el 
leurs Obsements rompus se sont res
soudés comme la nature l’a voulu.

InarlaMMMBt pspMe SPawaaao.
/lYweee lettres, cotresponAan 
Wa. heéveot être aèreëeéee à,

OSCAR MoDOMLL
Ottawa Oar

BUREAUX XT ATXLmt

Nouvelles Diverses
LA PRESSE EUROPEENNE

ET L’KXrOUlIOIl

La Gazelle nationale de Berlin pu
blie un long article, dans lequel 
elle établit un parallèle entre le cen
tenaire de la constitution des Etats- 
Unis et celui de la Révolution fran
çaise. Le journal allemand dit que 
le phénomène le plus brillant qui 
se soit produit au siècle dernier, 
dans l’histoire de la France, consis
te dans le progrès économique, et 
que la révolution a indubitablement 
accompli d’excellentes rélormes 
dans ce domaine ; mais que le peu
ple américain a obtenu d s résul
tats bien plus importants au point 
de vue du progrès matériel.

La Gazette nationale reconnaît 
ue, sur le terrain littéraire et scien- 
fique, la situation est, du moins 

jusqu’à présent, toute différente. 
Elle déclare que la renommée que 
les Français ont acquise depuis dts 
siècles, en trouvant pour chaque 
nouvelle idée une forme à la fois 
élégante et intelligente pour tout le 
monde, est tans cesse confirmée p. r 
de nouveaux faits, et que leur ro
man et leur théâtre sout actuelle
ment les seules piod»ctions littérai
res qui soient répandues dans le 
monde entier.

-, Les deux pays, dit en terminant 
le journal allemand, ont marché 
d'un pas égal, en temps que les ins
titutions démocratiques sont solide
ment établies en France comme en 
Amérique.

Le Morning Post consacre un ar
ticle très êiogieux à l’exposition, 
qui démontre, aux yeux de l’étran
ger, que sous la surface un peu 
troublée de la vie politique fran
çaise, court une sève d’une mer
veilleuse vigueur, et que l’unité gé
nérale d’action en France, est tout 
à fait digne des aspirations d’un 
grand pays remarquablement ho
mogène, .

En effet, dit le journal anglais, 
bien que des considérations d’ordre 
politique se trouvent attachées aux 
débuts de l’exposltidn, l’essence 
même de cette vaste entreprise e.-t 
d’être industrielle, scientittq 
cifique et civilisatrice. A 
que ces caractères deviendront ma
nifestes, les jugemtn.s si souvent 
portés sur les Français par des races 
plus flagmatiqi.es, moins versatile s, 
seront inévitablement modifiés dans 
une large mesure. Comme exem
ple décisif de ce que U démocratie 
et l’émancipation des masses 
fait pour la civilisation et le progrès, 
l’exposition égale, si elle 
passe pas, toutes les entreprises si
milaires qui l'ont précédée.

On peut féliciter le peupl- fran
çais du va*te effort de relèvement 
intérieur dont témoigne l’exposition, 
La France donne aujourd’hui une 
preuve tout® nouvelle de sa vitalité 
et de ses ressources ; elle vient de 
se placer une fois de plus à l’avant- 
garde dans la marche pleine d’é
mulation qui, en dépit de tout, se 
poursuit sans cesse vers le progrès.

L’exposition parisienne atteste 
que la France n’est pas seul-ment 
une convale cente au point de vue 
industriel, mais qu’elle promet foi t 
d’être victorieuse en bieu des ma
tières sur ce terrain.

L’esprit qui a marqué la cérémo
nie marqee clairement la reconnais
sance de ce fait et la satisfaction 
avec laquelle il est constaté par 
tous les Français : tous ceux qui 
ont des fympai hies pour la Fraiice 
s'inclineront devant ce sentiment 
avec r» spect et cordialité.

Le Daily Chronicle constate tes pro
grès extraordinaires, faits pendant 
le siècle actuel. Il pense que, d’a
près l’espoir formulé par M. Carqot, 
l’exposition servira à montrer au 
monde les progrès réalisés dans Us 
arts de la paix, et montrer aux na
tions ce qu’elles pourraient accom
plir si elles n’étaient pas si lourdt- 
uieut surchargées par le poids de

Un pauvre pensionnaire,à qui les 
gardiens ont demandé s’il se sentait 
bien aliéné, ayant eu l’imprudence 
de répondre qu'il ne l’était que de 
temps à autre, “ Eh ! bien, lui dit 

des gardiens en ricanant, avant 
longtemps, vous serez fou à lier."

En effet, on l’a tellement torturé 
qu’au bout de quelque temps, il 
avait complètement perdu la raison

Ces cruautés ne peuvent s’expli
quer que par la supposition qu’au 
contact continuel des aliénés, les 
gardiens ne tardent pas à être at
teints de folie eux-mêmes, et de
viennent peut-être plus fous encore 
que ceux qui sont confies à leurs

Il y a quelques années, il y avait 
à New-York un Américain apparte
nant à une famille aribtocratique, 
qui était atteint d’une folie peu dan
gereuse el qu’on laissait, à cause de 
cela, en pleine liberté, prenant sim
plement la précaution de lui donner 
pour compagnon un médecin que la 
famille payait bien graseement.

Le malade et son gardien, instal
lés dans un des meilleurs hôtels de 
la ville, vivaient ensemble comme 
deux amis inséparable», fréquentant 
assez régulièrement les théâtres, 
allant aux courses, se montrant 
dans les rues les plus passantes, 
assistait! aux conférences littéraires 
ou scientifiques et,de temps à autre, 
se donnant un coup de fouichette 
au restaurant à la mode, chez Del- 
monico, ou à la Maison Dorée de 
la 14e rue.

Jamais, â les voir ensemble, on 
n’tût soupçonné quel’un de ces deux 
élégants fût aliéné. U l’était si peu 
d’ailleurs ! De temps à autre, il est 
vrai, la fenêtre de sa chambre à 
coucher s’ouvrait tout doucement 
les passants voyaient voler dans les 
airs des bottes, des chapeai x, des 
vêtements. C’était le lou qui fai
sait des siennes Mais comme sa 
garde-robe était toujours bien four
nie, et son porte -feuille bien gonflé ; 
ces petits incidents ne tira eut pas 
beaucoup à conséquence.

Seulement, au bout de quelques 
mois de cette vie facile, le médecin 
qui avait la gard* de ce patiedt ex
centrique, donnait à son tour des 
signes d’aliénation.

Il devenait bientôt

ue, pa- 
mesure

oui

ne sur

fou furieux ; 
il fallait l'envoyer à l’asile de Bioo- 
mingdale etlui donnerun successeur 
qui, à son tour, perdait la raison 
quelques mois plus tard. Ce ma
lade, atteint d’une douce folie, était 
semblable au vent de la montagne 
dont parle Ca tib Iza : il rendait 
ton.

En a-t-il envoyé à l’hôpital des 
fous, de ces médecins qui s’étaient 
chargés de le guérir ! La théories 
que nous- venons d’emettre, pour
rait expliquer la. cruauté sy té- 
matique dés gardiens de ces 
asi es, cruauté vraiment phônonre- 
nale, qu’on avait remarques déjà 
dâns dfaùtres établisiemenis, avant 
dé commencer Fenqné e relative 
aux faits scandaleux dont l’hôpital 
de Qitcafco a été le théâtre.

Nous la laissons à l’étude des mé
decins aliénistes^s’il s’en trouve par
mi eux qui aient pu aj préserver 
eux-mômes entièrement de l’atteinte 
de la folie. S ils arrivaient à cons
tater que la folie est réellement 
contagieuse, ne devrait-on pas sou
mettre tes gardiens d» • asiles à une 
surveillance rigoureuse qu’on ne le 
fait et ne serait il pas plu» prudent 
de ne les garder jamais plus de 
quelques mois ! fi y va du bon
heur de p usieura milliers d'êtres 
humains qui, pour avoir été plus 
cruellement frappés que ne le août 
les autres hommes, n'en deviennent 
que plus sacrés pour la société, et 
plus chers g leurs familles.

leurs armements.
vLes centaint s de milliers de vu 
s Heure qui vont aetmurir vers la 
capitale |de la Fiance, dit le 
Standard, se prtoccup roni peu de 
la théorie des que. iom ses iales ou 
du relèvement administrant et po 
Inique ; mais, « la grande ma
nifestation pao flque du Champ de 
Mars a tout le succès qu’on prévoit, 

. ils rapartiroot certainement ave* ce 
gentiment, solidement imprimé 
dans l’esprit, de la grandeur et de 
U puissance de la Franc , de U 
stabilité de la République et même 
des vertu» de 1a révolution fran- 
çaùo.
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Bureau de Poste d’Ottawa.

Arrivée #4 aépeurt See malle*.

Fermeture Arrivée.

ÉAfl

MODES
/èo êiiiso)if défi dernier* goutte 

rt /Hêh ion able sCHEMIN DE FER
SIÏIE DE NFW-VORK, A DE BAS PRIX

Mlle. a. McDonald
ilGUIII OE MOOES PIRISIEMES 

021—RUE SUSSEX—921

“CANADA ATLANTIC"
LA VOIE IsA PLUB COURTE

-------ENTRE-------

Montreal «t Ottawa 10.0ID ROULEAUX OE TAPISSERIE
De tout choix, doivent être vendus d'ici au 

1er Juillet, l'rix depuis 4 conte 
—— en mon tant_____

Tapisserie posée pom- 10 cta 
lv rouleau.

J<* possède le* plu* beaux papier* de 
choix du Canaila «-t des K lut» Unie. Grand 
assorti men l de implore dorés depuis 26 cents 
le rouleau, ot hoidures depuis t> conte •* 
verge, .l'invite lo public à venir mo faire 
une vielle.

OTTAWA A BOSTON BT NEW YORK 
BT TOUS LES POINTS A 

L'EST BT AU SUD.

Lee convoie partiront de la gare de rue Elgin
comme suit

TRAIN EXPRESS DI MONTREAL

fi HH A If TRAIN EXPRK68O. VV «*nt avec l’Bxp
Grand Trône à Coteau pour 
Montréal »vec lee train du Grand Truno pour 
V Bel et le Bud Bit, s -rivant là A 11.80 a.m.

4 KO P Vt TRAIN RAPIDB avec sali ■ *J«à. à dîner, arrivant à Montré» 
à 8.30 p.m., se raccordent avec les trains du 
Vermont Central et du Grand Tronc pour 
l'Est,

Lee couv.
P, m. de VE 
aventure, 
et du Sud.

Char Palais Pullman sur les trains de 
Montréal.

Un train euittera la gare du chemin Rich
mond à 7eé» a. m. et 4JA p. m. se raccor
dant avec lee trains Expiera de Montréal.

EXPRESS DK BOSTON IT NRW-YORK 
VIA ROUSE'S POINT

Express du 
VOueet et à

Peinture de toutes Sortes
TOIUOIIHN KM MAINS.

ois arriveront à J. F. BELANGER13.30p. met8.10 
S t, se raccordant A la gare Bon- 
Montréal, avec les trains de VBit

159 R (jB RANK,

PLOMBAOK
CHAUFFAGE et

toitüHBB

F. 9- JOHNSON L CIE
1-20 P.lt. ÎSaïtfS53J!£Wî
Point A 6.40 p. m et *e raccordent à cet en
droit avec les trains du Verrotint Central et 
Delaware et Hudson, pour P Bel et le Sud. 
arrivant à Boston à T 40 et à New-York à 7. 
00 le lendemain matin.

Des chars dortoirs pullman 
aux trains entre Ottawa et Boston. Les pas
sager* d'Ottawa pour New York prendront 
lee Pullman A Saint-Alban* ou 4 Rouse’*

^Ingénieur* et poseurs d'appareil 
fage, de tuyaux en fer, eu plomb 
en cuivre.

Chantei

• de ohauf- 
et travaux

1Boulïfoi*n CUirre' Valvo,> Dmptra- 
Wrmehft, Asbmton, Caoutchouc, net

toyeurs de tubes national.
..fcTuE,„rvülr

Lie 
Cou

biSfl spebsod”' ““k’ d* l’heBM'àoni-

•ont attachas

uxd’alsen 
venture <

nisée.
ice, Kvlerset baina, etc. 
en " Canada Plate ” ettMePoint.

Les billets, les lit" et 
■elgnement peuvent être < 
des billets de la cité ou aux

tous antres ren- 
obtenue au bureau 

Stations.
B. J. CHAMBERLIN, 

Surlnleadant Général 668, RUB SUSSEX, 668
PERCY R. TODD,

Agent général des Passagers. En face de la rue George.

FONDERIE DE HULLNETTOYAGES TAPIS
préparé A exécuter toutes sortes d ouvrages 
dans (a ligne de fonderie, pièces légères ou 
pesantes de toutes dimensions, au plus bas

A LA VAPKUK

Lee lapis sont nettoyé* et le* plume* répa
rée* a la vapeur che*

l’HENH WILKINS,
126 rue Augheta. 

rcLe* ordre* peuvent ètie lalraé* an No 78, rue
Lawson est 

eu plusieurs 
tira tous les

T. la
Une Brewe

■ homme pratique qui a 
ées d'expérience, et garsn- 

fait à sou étaollsse-

wAsonr
rv, Hall,
itae George, Ottawa.

ouvrages

montres n bijou.mm
J0S LANDREVILLE Un aeeartiment complet aux plus bas 

prix. Chaque article est garanti tel qu’on 
le reprêeeute sinon l'argent vous sera remis 
Reparations de montres avec *oln et dans 
le» règles de l’art chez H NOHKZ 
No.30 rue Rideau, près du pont destiapeura

401 Mae * partie

ries de louage, (îhevaux et Voiture» 
mler ordre. Commande* exécutées 

Communications par talé-sans retord.

DR R. A. KENNEDY
Gradué de l'Université McGill, Mon 
membre de l'Association des Méd 
Chirurgien» d'Ontario.G. PHILBERT tréal

848 Une KldeanIKPORTXTEUR

CHITTY & CO.TAPISSERIES
AMERICAIN»!, ANOLAI8BS ET 

EOHMAIBE»

(tels «Ma sues IMbsuls et 
Hslst-Pstrics, Ottawa.

------DE-------

PROPRIETES UAüIERES
48 RUE ELGIN, OTTAWA

PAS DE (JOUTER GRATIS
■faut!*,

■ale mm Ira |éai«rrabilae(M a 
a Ira

▼lires. Eté.
Quand vous êtes pressé, vous ne désira, 

pas attendre, tout est pré* à partir de II brs. 
a.ra., jusqu’au soir. Uns oonne aseiéter de 
soupe, viandes, chaudes ou froides de toute* 
aortes. Salades en grande variété, une spé

C’est pour l’accommodation _ ____
ehands et dee comit et le public eu général. 
C’est le repas le plus succulent que vous 
pooves vous procurer dans la ville et au 
plus bas prix que n’importe où. Venu à 
“ VInternational Hotel/’ sur la rue George 
et juges par vous même.

J. W LANCTOT, Prop.
O ). NICHOLSON. Restaurateur.

ARTICLES DE PEINTRE El GÉNÉRAL

GRANDE OUVERTURE
— D'UN —

EAGiriFiqOK MaOABIR

TAPIStiEHIIS, PEINTURE», HUILES 
VKHNIS, ETC., ETC. Vente exeeptlonelle de

BijouteriesNous exécutons aussi toutes sorte" d'ou
vrages à fresque et décoration» en papier de 
tool genre. Venez noua voir avant d'aller Presque tacHflêeë
ailleurs. Tout ouvrage aéra garanti.

ALFRED LEMIEUX 
Résidence privée : 268, rue de l'Kglise. 
2Tm-1» Magasin : 31, rue Duke, Chaudières.

Poivrières en argent plaqué
valant.......... ... ................... $5 00 pour 3.50

Beurrier» (argent plaqué)... 2 50 pour 1.40 
Cuillères àthélargenipla jué) 1.26 pour 75 
Pot" A la glace “ 15 00 pour 9.00
Couteaux “ 5.00 pour 3.00Jos. FORTIER Ainsi une quantité de montre* d'or et 
d’argent à des prix extrêmement* réduits.

98 Rue Rideau
EPICERIES EN GENERAL

Constamment en magasin lee épiceries, 
thé* et cafte de tontes sorti* a dee prix rai
sonnables. Tenant d'ouvrir as nouveau 
poste de commerce 1* soussigné
IvucqtH-agemwt du publie.

a.* a. McMillan
Wj-WlW» m «rtte rt r* 4 WJ

ISléHCA VAICI&RM8I8 IINM48U8 41 iillijt’i( 
êqtotÿ ffHffj

LOTERIE
NATIONALE

CLASSE JD.

LE 24EMB TIRAGE MENSUEL 
AURA LIEU LE

HUCftEDl, 19 JOIN 1889
A 2 HEURES, P.M.

VALEUR TOTALE DEB LOTS

850,000.00

: Un Immeuble de SMOO.Ofc

NOMENCLATURE DES LOTS:

1 Immeuble de-----$6,000.00 $5,000.00
1 do ___ A000.00 2,000 00
2 Immeu

I»
/MO,00 1,000 00
600.00 2,000 00
800 00 3,000 00

30 Ameublements— 200.00 6,000.00
60 do ....... 100.00 6,000.00

’00 Montres «Tor----- 50.00 10,000.00
1000 Montre* d’argent 10.00
1000 Services de toilette 5MO
»07 L*4s V

blés de.....
3o°

10
30

le,000.00 
6,000.00

91.60BILLET

Il col offert au porteur de tout numéro 
ignant de loi payer en eepèoee le montant 
i son lot, moins une commission de dix
LeTnoass dts gagnante ne «ont pas livrés 
U publicité, à nums d’une autorisation 
eciale.
Lee denmndes de billet* seront reçues 
•qu’à MIDI le 
Tirages, le 3e 
„ U Secrétaire : R *. LELEBVRB,
wrpmmmi 1U, Mm»

jour du tirage. 
Mercredi de chaque

C7XSI

Pendant ce Mois

Habillements complets tout 
laine pour $4.50

Habillements faite sur com 
mande seulement $10

ta Grand Magasin de Hardes
Noa see e< 871. roe Wellington

jÿtottrmdestinées 4^ l’enre^stryentdoj-
olôture'dw malle* prtoMento*”'11111** 'i,Vr'nl lâ 

Heur.*du Bureau, d#8 a.m. A 9*,m. 
de e'iLdata*4,r lapoeteet ,e Banque d’Bp 
_ , _ G >U1N, Maltr* de Foete.
Bureau de Poete d'Ottawa, l

D. GARDNER &Cie
66 BT 68 K/TTB SPARKS.

Nous importons directement de» manufacturiers Français, Anglais, Allemands 
et Amérioans, notre acheteur travers l’Atlantique deux fois par année, de sorte 
que noua somme» constamment en mesure de vendre à ans i bas prix que n’im
porte quels marchands de gros, et A meilleur marché que touted lee mi isons do 
détail d’Ottawf.

flrande Tente d’inélennes pouvant être lavées uns 
préjudice pour les couleurs.

MARCHANDISES DU MOIS DE MAI
GRANDE VENTE D’ETOFFES i ROBES IT DI SOIES, DORANT U MOIS DE ÏAI

MARCHANDISES DE GOUT, Dolmans et Jerseys vendu au prix coûtant.
Ailes chez GARDNER & Cie pour voe gants en soie, en fil de lisle et en kid, 

vendus a dee prix défiant tonte compétition A Ottawa.
Allez chez GARDNER fit Cie pour vos bas, en fil de Lisle et en oashemire 

pour dames hommes et enfants.
Le Département des Mesei ure, eet sous la direction de M. H. St. Jacques 

venez voir nos prix extrêmement Inm*
Pour vos TAPIS, vos RIDEAUX et lee POLES de rideaux, a*lez chez

3D. Q-JAH/ZDIsrZElZR, & OIE.

%
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t

Annonce* LE CEXA. RHUM
, directement mou 

reum de la Jamaïque ; aéjour de 
r 6M en fQtaill# garantie. O’eet

•I m. te mîî.u« Br
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M. Arthur Cushing,
bien connu en cette ville per 
la manière habile avec laquelle 
il dirigea l’ancienne maison 
“ Cushing ” sur la rue Nicho
las, vient d’ouvrir sur la rue 
Sussex, un salon de première 
classe,où il tiendra toujours des

2

5
buikmms UK PàtBiri- 
i LASSE — Toujours en 
mains des VltiAKKS de 
première marque.

CDSHHfl & C».

é
P
E

a
-

No. 548 Rue Susses.

Aria pour la Saalé
Buvez lw célèbres bières et porter de Mol- 
sons. Vous pouvez vous 
E. G. Faulkner, coin du 
Si Amiré,le seal agent * ourle■ villes d'Oua- 
wa et de Hull, ht vos .'buroi-seun ne l out 
point, demandes le».

les procurer chez 
S rues Dalbousie et

DOMINION FLOUS STOBE
La place où voua pouvea acheter a meilleur 

marché tout* eapéeee de grain, tanne «te

THOMAS GORMAN
PBOPBIETAiaa

36, Carre du Marche By. 86

REMEDE DE PfflDS
POOR les HE- MORROIDES

Onguent mes
Pour les hémorroïdes internes on 
La guérison ne manque jamais d 
(luire apièe quelques applications.

externes.

SUPPOSITOIRE PI!¥U#-Pour
hémorroïdes av- c écoulement interne de 
sang. Remède et préventif sûrs.

Un des principaux ingrédients de ce re
mède est la gomme pure du Pin blanc du

Mie en boites séparées.

El VENTE CHEZ LES PHARMACIENS
— PREPARE PAR —

Pions Medical Ce.,
Ottawa. Ontario.

A VENDRE
Un bon Hôtel situé an quai de Brown- 

donnan-. à la traverse de Papiueauville 
L hoiel pst actuellement occupé. Diegram- 

des bâtisses : maison 24 x 30, 12 appar- 
em «nte, et ure bonne grande culsiue de 

18 x 20 ; une écuiie de 20 x 22 ; une remise 
de 40 pieds et une bonne cour.

grand marché, visitez 
offres. Le tout a coû-

S adrosser à ELOI SENS,
Chapleau, Ont.

Le tout se vendra à 
la place et faites vos 

$2000té

L’HOTEL I- CUSHING

Voyez notre fond de Dolman 
imperméables pour demoi

selles.

N. B - Si vous voulez avoir 
un habillement de bon goût 
et bien fait allez chez

DUPUIS & NOLIN
FAITES FAIRE VOS

PHOTOGRAPHIES
— en —

COSTUMES D’HIVER
Scènes appropriées. Tout 

de première classe
AU STUDIO DE

PITTAWAY * JARVIS
117 RUB SPARKS

Télépbome 361

DEPECHES DU MATIN m» smi-WHcour à scs sentiments envers la race 
française, ne craint pas de dire 
dans sa communication au Times, 
qu’il espère que lorsque les Etats- 
Unis deviendront maîtres de Terre- 
neuve, ils ne tarderont p 
ser les Français. Voil 
un bon pat-iote, qui, par haine pour 
une nation voi ine et amie de son 
pays, souhaite que sa Souveraine 
jierde une de ses possessions! N’est- 
ce pas pour les hommes de ce carac
tère qu'a été fait le dicton anglais, 
“ se couper le nez pour

LUNDI 25 MAI 1889

25me ANNIVERSAIRE

“S* SSSiïïuSS
-----— pour assister en corps, avec bannière», in

signes, etc., à la meaee de la Basilique pour

Protestation du Pape ïïraïïÆïïï mSîZ*.
J. O. Routhier, V. G., curé d’offlee de la

PROROGATION DES CORTÈS
_____  précisée, et après la messe sera lue l’adrgsee

dee citoyens et paroiaeiens de

LA FRANCE A TERRENEUVE Vendrtdl, le 24 courani
Au bénéfice de

L’Asile Saint-Patrice
a-à en chas- 
à vraimentNous n’avons aucune inclination 

à nourrir des soupçons,encore moins 
à en exprimer. Il est assez fâcheux 
que nous soyons parfois dans l’o
bligation de porter des accusations, 
quand le doyte n’est plus permis.

C’est pourquoi, jusqu’à preuve du 
contraire, nous continuerons à croi
re à la sincérité des efforts que fait 
le gouvernement britannique, pour 
obliger les Terreneuviens à 
respecter les droits de la France 

les côtes occidentales de leur lie. 
Toutefois, il est de notre devoir 
de dire qu’il y a des hommes 
qui accusent lord Salisbury de jou
er une comédie dont le dernier acte 
serait, d’après un programme arrêté 
d’avance, le départ définitif des 
Français de ces parages où tant de 
souvenirs glorieux les attachent.

Ces incrédules n’ont pas eu encore 
le temps d’oublier qu'en 1882, ce fut 
par des manifestations populaires 
semblables à celles qui viennent 
d’éclater à la baie St George, qui 
Grande Bretagne débuta à Alexan 
dne, pour arriver bientôt à enlever 
à la Fi
d’administration 
ment d’Egypte. Aussi ces hommes 
se demandent-ils avec une curiosité 
qui n’est pas exempte d’inquiétude, si 
iu reverend docteur llowley, préfet 
apostolique de la côte occidentale 
de l’ile, ne serait pas l’agent provo

quer à Terreneu- 
>i Pacha s'est ac

quitté si bien dans la vallée du Nil?
Jusqu’à plus ample information, 

nous croirons que le télégraphe a 
calomnié M. Howley, en lui prêtant 
un langage qui serait réellement

Au Pare Lantdowne
( o terrain de l’exposition)

Le | rojj ramme comprendra 
inté e«tante organisées par le c

Une joûte de Base Bail par les élèves du 
Collège d'Ottawa vt. la Cité d'Ottawa.

Une joûte de Ball * pit d par 
sity, champion du Canada t>* 

quinze du Collège.
Des courses d'h 

de jeunes tille®, couisi _ 
en l’air, courtes à barrièi 

foule d'autiee sports

des covrses 
lut» de cour-

vexer son Notre-Dame
REPTILE BISMARCKIEN A LONDRESvoisin

Puisque nous venons de parler 
des Etats-Unis, nous profiterons de 
cet à-propos pour faire remarquer 
qu’il y a plus de connexité que les 
journaux eanadiens-anglais ne le 
supposent, entre le différend qui 
vient desurgir dans la baie StGeorge, 
et cette éternelle question des pêche
ries, dont le Canada cherche depuis 
si longtemps^ règlement, de concert 
avec les Etats-Unis.

Les droits des Français à Terre- 
neuve reposent sur des traités plus 
explicites et plus nombreux que les 
privilèges de pêche assurés aux Amé
ricains par les traités de 1783 et de 
1818. Il est bon de rappeler qu’en 
17c3, lorsque la France abandonna 
la possession de Terreneuve à l’An
gleterre, elle se réserva quelques 
droits de pêche sur certaines côtes 
de Vile. Plus tard, de nouvelles 
veillions rendirent ces droits exclu
sifs. Ainsi, la cession de Terreneuve 
par la France n’a jamais été entière ; 
elle ne fut que partielle. Ces droits 
dont jouissent les pêcheurs français, 
n’ont jamais appartenu à l’Angle
terre ; ce n'est pas de la générosité 
anglaise que «les pêcheurs français 
les tiennent aujourd’hui. La France, 
leur patrie, a toujours refusé de s’en 
départir. C’est là une distinction 
essentielle qui doit donner à réflé
chir à M. le préfet apostolique How
ley et au général Dash wood, qui re
grette que son gouvernement ait re
nouvelé par les traités de 1814 et de 
1815 la concession de ces privilèges.

Quant aux Américains, s’ils par
vinrent en 1783 à obtenir de la di
plomatie anglaise certains privilè
ges de pêche dans les eaux territo
riales des provinces britanniques de 
l’Amérique, ce ne fut qu’à titre d’an
ciens sujets du souverain de la 
Grande Bretagne. Le traité de 1818 
limita ensuite ces privilèges, par un 
article qui est rédigé de telle sui te 
que les deux hautes parties contrac
tantes peuvent l’interpréter aujour
d’hui de deux manières différentes, 
chacune d’ellesprotestantde leur sin
cérité, tout en taxant l’autre partie 
de mauvaise foi évidente.

Que les traités sur lesquels repo
sent les droits de la France viennent 
à être violés par le peuple britanni
que, et les Américains auront beau 
jeu de dire que la conduite de la 
Grande-Bretagne envers les pê
cheurs français donne la mesure de 
la mauvaise foi avec laquelle elle 
interprète le traité de 1818.

Il est vrai que, pour pallier ce 
qu’il peut y avoir de choquant dans 
la politique préconisée par le Times, 
ce journal propose d’accorder à la 
France une indemnité pécuniaire. 
Les Français n’ont que faire de 
cette offre. La pêche de Terreneuve 
fàit vivre un grand nombre de fa
milles bretonnes et normandes, qui 
ne trouveraient aucune compensa
tion à la perte de leur gagne-pain, 
dans l’indemnité de quelques mil
lions que le trésor public de leur 
pays pourrait encaisser.

D’ailleurs, en dehors de la ques
tion d’intérêt, il y eu a une autre, 
toute de sentiment national, dont 
on aurait tort de ne pas tenir comp
te. Vers le millieu du siècle der
nier, la France exerçait sa souve
raineté sur le vaste territoire qui 
constitue aujourd’hui la Puissance 
canadienne, ainsi que sur une bonne 
moitié desEtats-Unisactuels.Malheu- 
reusement pour elle, lesluttes qu’elle 
entreprit alors en Allemagne, pour 
défendre la cause du catnolicisme 
contre les Etats 
gèrent à négliger _ 
possessions d’outre-mer

d’Ottawa ses d’Ut
JOSEPH PATRY,

PrésidentermE dan* la J. DUFRESNE,
Secrétaire.

M tiLAD.6TO.VE

lesVar.
DEMONSTRATION( Service spécial.)

ommes gras, d'enfan's,
gs «aut=, sus 

res, Tug of Wa^et 
s des plue in.ères-

le terrain

Froc*» du génSml Boulanger
rirai Boulan 25me ANNIVERSAIRERis, 24—Le procès du gén 

ut ajourné au mois d'août.
Pa

La musique h ra fournie sur 
par le co.-ps de musique de Hall 

L* joûte de Base-Bail aura .ieu à 2.30 h 
p. m., précises.

Celle de Fool Ball prendri place à 4 h.
^ Les prix d'entrée dans les courses diver

ses Font de 10 centins pour les Nos. 3, 4, 6 
et 9. et 25 centins pour toutes les autre .

D*a omnibus partiront de le rue S; arks 
par voie de la rue Bank et Elgin.

Portes ouvertes à midi ; jeux à 1 h
admission

Eu fan to

Les membre» du Comité d’Organisation, 
et autres paroieaiena de Notre-Dame d'Otta
wa, Bont priés de se réunir à la salle Saint- 
Joseph, demain, (dimanche) à 9j hra a.m., 
pour se rendre de D à la Basilique, pour 
assister à la messe paroissiale, et présenter 

Question de frontier* une ADRESSE au Très révérend Meesire J. O.
L» France et les Pays Bas Rovthiek, V. G., et curé d’office de la

ais d’une entente, an paroisse, à l'occasion du 25me anniversaire
mareation entre leurs Qe entrée dans le sacerdoce, 

les ( luyanes. La procession sera miae en marche vers 94
heure». A la suite de l’Union Salnt-Jorçph, 
qui sera précédée par un corps de musique, 
viendront les membres du comité d’organi
sation, et les autres paroiaeiens, précédés par 
le corps de musique, La Lyre Canadienne.

Popularité deptoulanger
Paris, 24—De nouvelles élec 

pales auront lieu à Charenton 
itou langer n’a été battu que «L

i où le 
le d'

s munici 
général 

eux voix.

dus loin que am
1C de dé

possessions

Le Tsar en Pologne
, 24 II se confirme que 
d’aller en Pologne et d'y faire un 

épécbe de Ht Petersixm 
tifs pour le voyage soi

8. ctopart d’infiuence et 
dans je gouverne-

ance sa Londres 
l'intention • 10 “
long séjoiur. Une d« 

es prépara 
commencée.

rg
Par ordre,sp STANISLAS DRAPEAU, 

Sec. dn corn, d'organisati
AunrcbUDn Italien* '3Ottawa, 25 mai 1889.24 On dit 

té arrêtéi 
citaient à foutent»

«tue dix-sept anarvlus 
s à .Milan parue qu'ils cher 
sr du désordrecateur, chargé de j 

le rôle dont Aral COMITE D’ORGANISATION. AVIS RELAlIFS AUX PASSEPORTS
La |irol«wtalioM du pape

mk, 24 -Dans son allocution au cousis 
toire d’aujourd’hui, Sa Sainteté a proteste 
contre la législation italienne qui est hostile 
aux établissements de charite de l'Eglise. 
Gi proposition «l’élever un monument à 
Oiordane Bruno, «pii fut brûlé en qualité 
«l'hérétique vers la fin «lu seizième siècle, a 
été dénoncée par le pape comme une insulte 
à la religion. En parlant «les congrès catho
liques qui ont. eu lieu dans ces derniers 
temps, Sa Sainteté a fait renmr«|uer que ces 
assemblées établissent le caractère interna
tional de la (picstion romaine

Les personnes 
ports du Gouverne 
t’Klresser à ce dép 
goer 1-ur demande ri 
piastr s, honoraire fixé 
en cmseil.

8ou=-sec
Ottawa 19 novembre 18*7

ont b son, d'
en « t aua-hen, doivent 
rteme -t et accompa- 
e la SO.UU.V d • quatre 

parle pouv-r 
G. PU WELL 

ret.ire «l’Etat

K'! Ce soir, Samedi, «le 9 heures à 11 heures, 
aura lieu à l’Institut-Canadien, la dernière 
réunion du comité d'organisati 
anniversaire, afin de recevoir 1 
rapports touchant la souscription, 
aux autres affaires de la démonstration 

Par ordre,

on du 25e
es derniers 

et aviserodieux s’il était authentique. La 
nous avons traduiteipêche que i 

jeudi, prétend, en effet, que, sans se 
préoccuper de quel côté est le bon 
droit dans la querelle entre les

dé
STANISLAS DRAPEAU, 

Sec. du Corn, d'organis&t meilleur et le plu» Favorable 
pour acheter de* chaussure* 

ebes P. FARRELL, 312, rue Nu-Ottawa, 25 mai 1889
Français et les Terreneuviens, cet 
ecclésiastique n’aurait eu égard 
qu’à la nationalité des partis en pré
sence. 11 aurait violemment repro
ché au commandant du navire de 
guerre britannique en station à la 
baie St Coorge, du se conduite de 
manière à faire croire qu’il a été 
envoyé plutôt pour défendre les in
térêts des Français que pour proté
ger les sujets anglais.

Si l’on veut apprécier tout eu que 
ce reproche aurait d’étrange dans la 
bouche d’un urètre, il faut se rappe
ler que les Français ont tousles 
droits de pêche sur la côte occiden
tale de Terreneuve, et que les sujets 
britanniques n’y en ont absolument 
aucun. Néanmoins, cas derniers 
menacent d’avoir recours aux arme 
si leur gouvernement continue 
faire exécuter les traités. Us croient 
se faire pardonner leur violence en 
disant qu’il s’agit pour eux de ga
gner le pain de leurs enfants !

N’est-ce pas là l’excuse que don
nent, dans tous les pays, les voleurs 
de grand chemin quand ils s’empa
rent par la force, du bien d’autrui.

Il est pour le moins singulier que 
les feuilles anglaises du Canada, le 
Mail entr’autres, qui se sont faites 
les échos sympathiques de ces 
plaintes déraisonnables, aient si fa
cilement oublié que ces pêcheurs 
français qu’on voudrait spolier, sont, 
eux aussi, |dans le besoin, qu’ils 
tomberaient dans une détresse af
freuse si on les privait de leurs privi
lèges, et qu’ils sont enfin plus inté
ressants que le pêcheur terreneu- 
vien, puisqu’ils ont la justice de 
leur côté ; tandis que l’autre n'a 
pour toute excuse que le mépris dus 
droits d’autrui.

11 y a déjà quelque temps, que les 
lecteurs du Tunes de Londres out pu 
pressentir qu'il se préparait 
ritable campagne contre les intérêts 
français à Terreneuve Cette feuille 
répétait, depuis six mois, que .les 
deux Puissances ne pouvaient plus 
vivre côte à côte dans le golfe St- 
Laurenl. Ce lut, il faut.se le rap
peler, par une assertion semblable, 
par la dénonciation du condominium, 
que la Grande-Bretagne préluda en 
1882. à la comédie sanglante qui 
amena bientôt la sortie des Français 
de la terre d’Egypte.

Au mois de décembre dernier, le 
Times mit en avant un vieux général, 
qui a servi autrefois à Terreneuve, 
et un vieil amiral, qui avait com
mandé un navire de guerre britan- 

station dans les eaux de

TOUTE# mes marchandises du prin
temps ton! maintenant arrivées.

W H MA
UNION SAINT-JOSEPHCom* de E»pn«na

M unit», 24 -M. Sagasta, prê
tre d’Espagne, s’est rendu à Aranjucz pour 
y être reçu par la Reine qui y était en visite, 
ive but «le ce petit voyage «-tait «le i 
à Sa Majesté <|ii'cllc était la situatio 
chambre «les 1 Vpn tés par suite «le la condui 
te «le son p résilient, M. Martes, lors «les dé
bats relatifs ù l'augmentation des droits sur 
les grains et les farines de ! étranger. On 
croit «pie M. Sagasta priera à la Reine de 
prononcer la clôture «les Cortès.

Dernière« Nouvelles. - A son 
îuez, M. Sagasta a lu 
ne, «pii proroge la session parlementai

RTIN,
No. 133 rue Sparks 

La p inture préparée surpasse ce qu'il y 
a dans la ville, chez J. B DUFORD.

108 rue Rideau 
Ml IME AUX en toiles dee plus nou

veaux patrons à bon marché chez.
J. 0. DUFORD,

108 rue Ri'leau.

iiuri ml nu
contribution «1 
hilias Gravelle

du décès de la femme de 
ntenant due à la 
1 juin prochain. 

JACQUES DUFRESNE, 
Sec.-Ar. U. 8t. Joseph.

La
M. Ch 
société et sera exigible le 2■n°dela

Ottawa, 25 niai 1889.

k AVIS. Acheter le psls de Turnbull Brou., 
NO, rue Rideau. 4mai i»
Jj»n. Potier A Hidd, 264, rue We

enagement.
nformer ses élêv

i retour d’a- 
déeret de laReii PRENEZ AVIS «veleCo 

seil de la 
cite d’Ottawa 
règlements en

AVisqt eie Gon- 
Lorporation de la 

I assers des 
conformité à 

Acte mun-cpal pour pré 
de front polir 1e» fraie de 

dirtèrent-.e
ocalee, ravoir

Un trott -ir en planches- transversales de 
6 pieds 3 poücet, 
roe Bay. entre 

et du

Avlw de dent
Mde Adams désire i 

tous lea intéressés qu'elle 
demeure du No "234 rue 
rue O'Connor.

REMERE PINU# cintre les hé- 
morroidee—Pour les hemorroilea internes 
on externes. La guérison ne manque 
jamais de se produire après quelques ap
plications.

Pour hémorroides 
terne de sang, demandez la tiuppo 
Pinus. R- mède et préventif surs 
vente chez tous les pharmaciens.

An* voyageur h tie commerce
Avant de ûouuer vos ordres, allez à 
la Manufacture de Valises pour 
vous procurer une jolie forte 
valise pour échantillons, 518, rue 
Sussex

a transpo'té sa 
Queen, uu No 64

Le» danger* de la Grande-Bretagne.
rf„s, 25 -On commente "beaucoup le 
t «le lord Beresford à Nottingham,

lever une taxe 
struction dediscours

dans lequel l'orateur a avoué que l'organisa
tion maritime de l’Allemagne, de la France 
et de l’Italie est supérieure à celle «le l’An-

améiiorat.ons
3à

sur le côté ouest de la 
le* rues ‘ Wellington et 

cô'é est de la rue Bay, enire 
1 et Litgar ; aussi un trott it 

ds 3

dans le quart er 
lington. Un trottoir en platch- • trans

versales de 6 pieds 3 pouces du côté ouest 
de la rue Ghapel entre îea rues Théodore et 
Daly et du oôié est de la rue Chape 
les rues Stewart et Wilhro l. Un l 
en planches transvtrsa 
pouces sur le côté sud 
entre le» rues W 
Cummings. Bt un irot 
transversales de 6 pieds 
côté ouest de ta

Celle-ci n'a que sa flotte; les trois autres 
puissances ont leurs flottes et leurs arméee. 
I)e la seule perte de trois vaisseaux de guerre 
par l’Angleterre pourrait résulter la perte de 
l'empire.

les rues Queen
en -punches tiansversal-.s de 4 pie 
pouce* sur chaque côté de la rue Glouo 
eotre les mes bay et Kent 
Wellington. U

positoire
En

Reptile bismarckien eu Angleterre.;
LONDRES, 23 mai Le procès intenté par 

M. Greenwood à la Gazette de SteJame» n'est 
terminé sans que le jury ait pu s’accorder 
pour rendre son verdict. On parle beaucoup 
de cette affaire «lans les cercles politiques et 
dans les bureaux de journaux, à cause «les 
révélations qu’elle a amenées sur le rôle que 
la politique de Bismarck essaie de faire jouer 
à certains journaux anglais.

M. Greenwood s’était démis de ses fonc
tions de rédacteur en chef, parce qu’il soup- 

nait M. Steiukopf, le nouveau pmpriétai- 
n'ètre que l’instrument de

les de 6 pi» de 3 
de la rue Bid 

uriemberg et le Pool 
loir en planches 

3 pouces l 
Friel, entre lea rues 

et Daly. Bl qu un état montrant 
pro(.rié és qui seront tenues à la taxe et 
icm des proprietaires, autant aue faire 

sti pourra, d’après la dernière liste électorale 
revisée, est aciuelkmenl dans le bureau 

rellier de la c-.té où l’on ieut l’examiner 
heures de bureau.

Une délicieux breuvage d’oté c’eet le 
Vin pur Natif seulement $1.00 par 
gai on impérial. Las ez vo* ordres chez 
Mil. Ghauetoiset Fières, 121 rue Rideau.r

les

re du joui 
Bismarck.

il résulte des lettres qu'il a soumises au 
tribunal, «rue M. Steinkopf, négociant alle- 

d établi à Berlin, ayant faitl’acquisition 
i St. James Gazette, s’en alla il Berlin, 

où il eut une audience du priniæ Bismarck. 
On promit de lui donner la primeur des nou
velles de Londres à condition qu’il les publie 
rait telles qu’il le 

Dana un de

AUX HOTKLI IER# qui ont be
soin de tapiiserie vernie de toutes 
allez ches J. B. DUFORD

108 rue R deau.
LE# personnes désirant un bon habil

lement fcroi • bien de venir visiter mon 
établissement avant d’aller ailleurs.

W. H. MARTIN,
No. 133 rue Sparks

no
du

durant les heures de bureau.
L’etat suivant fait voir la coût estimé des 

dites ameliorations dont Is montent devra 
être prélevé sur lex Ion la généraux de la 
munie.palité et le coût « hargé dans ch..que 

e spéciale, au* j ropriet 8 
benefit i- ront.
iïp* p

de la

- comme tax- 
acièrea qui en 
Trouoir sur la 

total $1,0
i7 . taxe sp

Gloncest r, 
coût total: $84t.8<i; »art 
1519.90 ; taxe spédale, $321. 

Trottoir sur la rue

a recevrait
Hellp Campbell, au No. 168 ruesesdUlégramm 

-l.T^Suikopf i 
pense que rout marche 

possible ; mais il faut"«lu temps pour monter 
l’affaire. Dans leur opinion au sujet du gé
néral Boulanger, il faudrait qu'une feuille 
anglaise «lit, uue l’Allemagne et elle seule 
doit profiter de ce que le général fait depuis 
quelque temps, en tomentant l'esprit de mé
contentement et d'indiscipline «lans l’armée ; 
mais B. m’a recommandé d’attendre quelque 
temps avant de publier quoi que ce soit sur

Dans sa déposition, M. Greenwood a été 
amené * dire «pie Bismarck est la personne 
désignée par la lettre B.

Cette révélation est bien faite pou 
hausser la côte du boulangisme. On 

résente dans cette lettre comme l'hon 
par Bismarck et celui qu’il fall»" 

au moyens des «.-ahimnies d'une

es adressés à M 
s’exprime ainsi 
aussi bien

une ve- ôtes e t et ouest ;

33. Ti ou o j 
cô es nord et tu . ; 

de la cité,

Spnrks, vient just 
stock le p us grand et 
dernières ma t h mille 8 d ) goût et à la «le - 
nière mode, garnitures, chapeaux et coiffes 
de toutes sortes. Mlle Gampb-R a acheté

de r ce« oir le 
le mit-ux choisi

Greenwood, M 
"Je ««ü' .s .

sur la rue
$945 des 

«le -

90., protestants, l’obli- 
r la défense de ses 

L’Angle
terre sut en profiter et, aujourd’hui, 
de cet immense empire franco-amé 
ricain, que reste-t-il à notre an ci- 
enne mére-patrie? Ce pied-à-terre 
microscopique de Miquelon et que 1- 
ques droits de pêche sur la côte 
occidentale de Terreneuve !

Il parait que c’est encore trop, 
dans l’opinion des chauvine britan
niques, puisqu’ils poussent leur gou
vernement à enlever à la France ce 
vestige insignifiant de sa grandeur 
passée. Lord Salisbury rouvrira-t- 
îl l’ère des vieilles haines qu’on 
croyait fermée à jamais depuis la 
campagne de Grimé Y 

L’avenir nous l’apprendra bientôt

toute* • :s un. rchandises au . om 
couséqoeucê elle peut reve 
lequel magaùn de le vidé, 
confection dee habillements

A VENDRE—Je vendrai cinqna 
acres sur le Iront du lot vingt dans la pre- 

ière concession snr la rivière Ottawa,front 
i Gloucester. Le sol est une mar

ne noire. Le site est un des plue beaux sur 
la rivière Ottawa, et situé à trois milles seu
lement de la ville, et le chemin esl maca
damisé jusque 11. S'adresser à

R. CUMMINGS,
Pont Gum nings, Ont

Pj«m rte 

fait de la
-ottoir sur la rue Ghapel, côtés est et 

one t ; coût total, $540 00 ; part de la eilé, 
$216.00 geaxe »pi cia.e. $324 00.

Trotton sur la rue Friel, côté sud ; coût 
tôt «1, $445 ; part de la cité, $178 83 ; taxe 
spéciale $266.67.

“illi
une spécialité

Trottoir sur la rue Friel, côté ouest ; ooùt 
total, $236.00 ; part de la vi.le $86.33 ; 
taxe sp claie, $1«8.67.

A moins que la majorité des propriétaires 
de ces propriétés, dans chaque cas, repiè- 
sentant au moins la moitié en valeur de ces 
lots, fasse une pétition au dit conseil de la 
corporation de la cité d'Uttewa contre 

propoeée, en dea ns d'un 
», rès la dernière publication de 
qui sera le 25ième jour du moi»
A. D , 1889

du

vnuut

anglaise l’éva'uation
MES marchandise3 du 

maintenant toute arrivées.
Steinkopf se voya 

Bismarck, s’enhardit et
ont si bien traité par 

«amla que les 
mamies à Paris, Rome et St 

urg coimmmicasseut direc 
eut avec la St James tia 

pauvre Steinkopf n'a pas l’air de s’aperce
voir qu’il n’est qu’un instrument entre lea 
mains de Bismarck. Aussi la Call Mail Ga-

prinlempe sont 
Une v site est 

W. H. MARTIN,
.133 rue Sparks

°denique en 
cette lie. Ainsi, ce journal faisait 
donner à la fois les forces de terre 
et de mer de la Grande Bretagne 
pour battre en brèche les privilèges 
des Français.
• On se fera une idée de l’esprit chi
canier qui animait le général dont 
nous parlons, quand on saura qu’il 
prétendait que les Français n’ont 
pas le droit de pêcher le homard 
sur les côtes de Ter 
que les traités.ne leur assurent que 
la pêche du poisson et que le ho
mard n’est pas un poisson, puisqu’il 
appartient à la famille des crustacés. 
Ce brave homme, qui raisonne plu
tôt en chicanoua qu’en soldat, igno
re probablement que les originaux 
du traité d’Utreeht et des deux ou 
trois conventions ultérieures qui 
confirmèrent ce traite et en étendi
rent les dispositions, furent rédigés 
en français et signés en duplicata par 
les Plénipotentiaires ’ de France et 
d’Angleterre. Ce général, qui n’est 
pas probable men t linguiste, ne sai tpas 
que jusqu'à la fin du siècle dernier, 
le mot crustascé n’existait pas en 
français. Il ne figure d’ailleurs 
dans le dictionnaire d'aucune lan
gue moderne publié avant le 19e 
siècle. Tousles lexicographes du 
siècle dernier s’accordent à dire 
que le homard [lobster) est un pois- 

dé. la famille des écrevisses. Il 
va sans dire que ces savants classent 
l’écrevisse (crauffish,) au nombre 
des poissons.

Pour ce qui est de l’amiral, ce 
vieux loup denier, donnant nn libre

ambaasat
Petersbou

leditt reglement sera passé.
W. P. LETT,

Greffier de le cltï.
et

Cesecret em
Bon Pâturage à Vache de 100 

aoree, bien Clôturé et fourni d’eau, sur 
le succession McKay, auprès du Pont 
St Patrice. S'adresser à

NAP. MOREAU, 
Clark*ton Villa

J. R. DUFORD, 108 rue Rideau, a 
le meilleur « hoix de tapisserie à 10, 12 15c 
le rouleau qu’il y a dans la ville.

Ottawa, 18 mai 1889

Au nouveau magasin delhaus- 
---- sures-----lui «lonne-t-elle 

on le second.
surnom du simple

Ia France parait avoir commencé à l’égard 
dea expositions étrangères, le système dea 
représailles.

Une exposition de peintures, devant avoir 
lieu en Autriche et Hongrie, elle a décidé 
de n’y pas prendre part.

Sur le* talon* de Wlndwtone
Londres, 23 mai.- Lee tories ont

8eJ lnv.te le public à venir me faire une 
visite. Je tkns aussi plusieurs hommes 
pour ouvrages de pratiques—satisfaction 
garantie.

des mesures pour que des conférenciers «le 
leur parti suivent M. Gladstone pendant les 
vacances «le la Pentecôte, et prononcent des 
discours politiques dans les même localités 
que lui.

reneuve, parce-

G. QLAUDE,
Rue Dalhiuei#

On sait que le (’*na<la n’est pas représen • 
té à l’exposition de 1889. Mais, ce qu’on 
ne sait peut-être pas, c’est qu’il figure tout 
de même matériellement au Champ-de 
Mars, sous un nom d’emprunt.

Chacun se rappelle lea superbes vitrirn ■ 
en bois, qui avaient servi en 1878, à l’expo
sition canadienne de Paris, et qui avaient 
fait l’admiration de tous les visiteurs.

Depuis lors, ces vitrines ont été données,

JULIEN A CIE 
Plombiers, Poseurs d’Appereils à Oui 

à l'Eau Chaude et à la Vapeur 
(basse et haute pression).

M. Gladstone reaver** par une voiture
Londrks, 26—M. Gladstone a été ren 

sé jeudi soir, par une voiture, au 
Piocardily et «le la rue Berkley, 
personnes l’on 
joie qu’il n’avi

(Mil mmi’de 
Quelques

relevé et ont cons 
ait reçu aucune contusion Tous lee ouvrages sont exécutés sousDONNE PAR LE notre direction.

Les ordres sont remplis avec prompt 1D Irait#* conterSe» par la Reine
Londrks, 24—Au nombre des personnes 

auxquelles la Reine a conféré «les dignités, à 
l’occasion de l'anniversaire de sa naissance, 

MM. Joseph K«lgar Rochon, 
Ipteur ; George Burns et le professeur 

Stokes, nommée baronets. Andrew Reed, 
inspecteur-général de la police royale d’Ir
lande, a reçu un ordre de chevalerie.

QUATUOR ALBANI JULIEN A GIE, 
466 rue Suseex

*0 profit u*croyons-nous, par le gouvernement, pour 
l’institut Impérial de Kensington, qui pa
rait être dégénéré en spéculations privées, 
et où il faut croire, qu’elles étaient de peu 
«l’utilité, car, le gouvernement de la Nou
velle Zélande a pu se les y procurer, soit à 
titre de prêt, soit à titre de location.

Quoiqu’il en soit, noe vitrines en bois 
canadien ouvré, figurent avec honneur à 
l'exposition de 1889, où elles ont déjà été 
reconnues par plusieurs visiteurs. Seule
ment, elles y figurent à titre de bois de la 
Nouvelle Zélande, et elles servent à réhaus
ser l’éclat de l’exposition de cette colonie 
australienne, que le centenaire de 1788 n’a 
pas effrayée.

sc trouvent

TOUJOURS EU MAGASIN,
TOUTES SORTES DE

SAUCISS88 ET BOUDINS
CHARLES MICHON,

Etal No. 3, Marché By

L’Orphelinat St. Joseph
l>im*BChe Mdr à 8 heures, tu t 

lieu une grande Soiree Musicale donnée au 
bénéfice d s Orpheline, dtns la tMle de 
l’Orphelinat St. Joseph, per le QUATCOB

Service epéelal
A commencer • demain, et tous les diman

ches, tm omnibus laissera le bureau de poète 
pour su rendre au cimetière. Les heures du 
départ seront à 1$ heure p.m., 2 hra, 24 hrs 
et 3 hrs. Dans le cas ou il ferait mauvais 
tempe, l’omnibus ne fera pas b* trajet.

G. GRATTON. IVopriétaire

t-ellea Ml* t ! telle *• l’exela- 
i «le .te* te* strawie qel vet»

aJxmm.**’** Rees^etpre* j Ottawa, 23 mai 1889

ALBANI
Touiee les famille» sont resptetueute" 

ment invitée» à y ataister. A Vendit a lea ■sreht
Porte» et chassis, bois préparé, moulures, 

vitrea peintes, huiles, peir tures, cuir et 
fourniture» de chaussures chez

R WOODLAND
38 rue Besserer, prés du bassin du Canal

ADMISSION w r■

a. .

JUftmT25 MAI 1181 .< ♦

CARTES PROFESSIONNELLES

TA]M. J. GORMAN, LL.B.,
t Successeur de L. A. Olivier)

Ifecsl Mlkâleer, Hélait», Etc,
—BUREAU—

Rideae et
OTTAWA, Ont.BARGAIN SPECIAL Tapis Bruxellei 

Tapis Bruxellei 
Tapis Bruxellei 
Tapis Bruxelles

‘ARGENT A PRETERPour cette semaine
BELCODRT A MacCBAKEN

Av cm», PriMHiw, Metilm. Rte,
ONTAgIO ET QUEBEC

SoutUhMBUrio Chamber*, Ottawa, Ont.
Coton épongé uni, pour 22 cts 

remplaçant avec avantage 
toute soie épongée. Tapie Tapisserie 

Tapis Tapisserie 
Tapis Tapisserie 
Tapis Tapisserie

O’GABA & REMON
AVOCATS, SOLLICITEURS, NOTAIRES, Ere

Bloc H»y, nu Sparta, Ottawa, On ;
»S L’HOTEL BUSSELL l

Marti* O’Gara, C. R E. P. Simon 4
Witter, Metean * Blanehel PRELABTS

PRELARTS
PRELARTS
PRELARTS

( /i

iAVOCA Ta
lée, Rellleâleeie, A*eet* Par 

«•Aree. Setaâree. ete, etc.

I
No. 34} Ree Elgin, Ottawa

(IK FACE DU EUSSSLL)
W.H.Walker. D. L.McLean. C.AS.ancne.

FI6EIGEO. McLAURIN, L.L.B.
? AVOUAT,,8tc.

Bureau : 10 rue Elgin, Ottawa

J. P. FISHER
Avocat, Solliciteur, Etc.

Axent ponr la Com flaprême. le Parlement 
lea Départèlnente Publics. nei

iTA r LOB McVEilY
AVOCAT, SOLLICITEUR, RTC.

— BUREAU : —

Scottish Ontario Chambers, Ottawa,

STEWART, CHRYSLER 1 GODFREY
AVOCATS, SOLLICITEURS 

Agenu pour la Cour Supreme et le Parlement RUE RIChubrei Unira, 14 m Metcalfe, Ottawa, Oïl]
McLsod Stewart F. H. Chrysler

J. J. (iODFRSY.

Ill JVALIN A CODE
Av mis, üeUlel tears. Eté.

BLOC EG AN, RUE SPARKSj
vis-à-vis l'Hôtel Russell.

Bradley * Snow La demande pc 
de 30 cts a été si 
nous Avons cru, d 
de notre clientèle 
ter une plus gra 
que d’habitude, 
maintenant arri’ 
l'avons trouvé bl 
à celui que noue i 
ravant, de sorte q 
de augmente chaq 
cents la livre, oi 
$1.00.

AVOCA 
B. â.Bradley

Argent It prêter â 6 p. c. avec privilège de 
rembourser en aucun tempe.

A T. Brow.

/

GUNDRY & POWELL
Avocate, SoUldlenn, Etc. 

Agents pou» la Cour Suprême it lss 
départements. I

Bureau : 25 rie Sparks, en face de Hotel Risse!
Arthur W. G unary. F. C. Powell.

F. F. LEMIEUX
Avocat, gol.icitenr, etc, Agent pou 

Sepréme, le Parlement et les D 
À ; ment» publics.

Buréfc: 74} Bue Sparks, Ottawa.

r la Cour STROUD &
109 rue Bld<

Dr FISSIAULT
----- DENTISTE-----

COIN dee\RUE8 RIDEAU et SUSSEX
----- OTTAWA-----

Heures de bureau : de 9 à 5 heures.
La grande question d 

de savoir POURQUOI 
Woodcock “ le renomm 
des article» dé Modes 
Mes opposante savent 
ports bien entendu) que 
grande partie de 
beaucoup plueT)*s qnSli 
mêmes, ties dames qu 
leures juges en cette m 
elles bm procurent les bi 
profitables, main le gi 
savoir comment cela ee | 
que de Woodcock, le “R< 
J’ai de nouveau visité 
Toronto, cette semaine i 
choix considérable d'si 
masqué au plus bas prb 
j'offre en vente avec un 
tivement très bas.

Mme LETCH, 485 rueWellington
Agence pour la vente des corseta Ris 

Star Yatial et autres genres.
Linge de corps confesiijnni sur commande

MLL1 COLLINS
un assortiment complet d'articles de mode 
à très bas prix, 310rue Wellington, Ottawa

A CHSTHZ votes 
A Tieees, à la
D. LEE, propriétaire.

216—BUE DALHOÜSIB—216

PAIN, TABTie, PAIN DS
Boulangerie Union.

JOHN KERRIGAN
'PLOMBIER SANITAIRE 

Spécialement recommandé pour le poeage 
des appareils de chauffage.

No 106 Rue LYON, OTTAWA t 18 caisses de cl 
Bonnete.

12 cartons remp 
de choix.

210 pièces de B 
veaux, de fantaisie 
25cts par verge, v« 
50c. par verge.
Les dames devrait 

en foule «

J. STEWART
Arpenteur provincial et ingénieur civil, 

bureau aodeesus de la pharmacie Mac- 
Garthy, 284 rue WELLINGTON, Ottawa.

HUB Delhi à imp
AVWCATS

No. 34* RD B ELGIN, OTTAWA. 
(DeraoUsIBuMll).:

E. A. LEPROHON
ARCHITECTE

BUREAU: VICTORIA CHAMBERS
2*me étage, chambre Mo 9.

Résidence, 804 ree Daly, ettawa. 318 RUB WBLI

Essayez la SiJ^E PROF1 

▼ aGE et d’ne* découverteim
DR GAGNON donne la 

d'un REMEDE SAÜ.
: portan te poor 

la guérieoe de la Oalhaire. Tout le monde
seat qu’il m'y a pas ewe seu'e maladNpéans 
le monda sa s qe*ll y ait une racine on an* 
herbe pour la ge*rir. P

Remede infixüUk 
les versl

M'employé» q— la »*"
J. W. W. WARD,

* A.V" OCAT ETC N'employez ,«• te MN M 
tiioncbite, te Ton, le. 
lie lo x, pins de rhume, t 
verte dn FlX BOUGE.

31 SCOTRSfl ONTARIO CilMllâS, fltim K PHARMACIE V
Tarai d-OUnun. se 
ri. Dnnw «date* de H hn Agent d» ctithtte L*.

rrteeripiiOn.de.
fitted, reaid. wdgnewm

500 paires de rideaux en den
telles vendues à des prix 

en bas du prix coûtant

Vente sans réserve de poles de 
toute sorte pour rideaux.

J ob considérable de gants de 
soie vendus en bas du 

prix coûtant.

Vente sanE réserve de Dolmans 
et de corsages pour visités 

perlés.
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DEPECHES DU SOIR A TRAÎÏM Li TILL* NOUVELLES LOCALESTAPIS TA MS I TAPIS ILe bureau de poste Hobillard, dans le 
ifHnW de Russell, a été fermé.(Strrice spécial.)

La cérémonie toujours des plus imposai! 
tes de la Première Communion des enfants 
a eu lieu à l'église S te Anne ce matin, 
heures. Un grand sombre t* sont appro 
chée de la Table Sainte.

“ta.Nsw-Yom, 34—Le Canada aurait, l’an 
prochain, une belle occasion de réparer sa 
faute de cette année, puisqu’il est à peu 
prés certain que l’exposition de Paris, fermée 
pendant l’hiver prochain, rouvrira ses portes

CT Oranges, citrons et choufkure, reçus 
tous les jours chez Mme Buchanan, 221, rue 
Rideau.

Tapis Bruxelles 
Tapis Bruxelles 
Tapis Bruxelles 
Tapis Bruxelles 65 estibule du Russell était rempli de 

bycicles durant la journée d’hier.
Le v

I Le 5s* de New-York dit que Paris devrait 
devenir le siège d’une exposition universelle 
permanente.

A une assemblée régulière de la Société de 
Secours Mutuel (branche 58), tenue hier soir, 
une resolution de condoléance, proposée par 
M. J. B. de la Salle Gravelle et secondée par 
M. Hector Lapérière, sur U mort de Mme 
Cyrille Choquette, membre de 1* société, a 
été adoptée à l’unanimité.

ta et confiseries de tous genres, en 
détail, chez T. Bcnnell, 441, rue

La corporation a commencée les travaux 
au nouveau canal d égoût de l’aqueduc, sa-

Le Kaiser a I seins
Londres, 24—D’après le Truth, quand 

l’Empereur d’Allemagne ira voir sa grand - 
de juillet, il 
se rendra à 

lois jours et ira ensuite 
de Buckingham où il

Tapis Tapisserie 
Tapis Tapisserie 
Tapis Tapisserie 
Tapis Tapisserie35 mère en Ang 

débarquerai 
Windsor, y passera 
s’installer au palais 
restera une dizaine de jours.

H y a déjà à Londres des agents alie
ns qui travaillent à rendre le Kaiser po

le terre, au mois 
Port Victoria, BRYSON GRAHAM & CIE.,

TRANSPARENTS 
TRANSPARENTS 
TRANSPARENTS 
TRANSPARENTS 
TRANSPARENTS 
TRANSPARENTS 
TRANSPARENTS

Une adresse de bienvenue sera présentée à 
Sa < < randsur Mgr l’Archevêque Duhamel 
demain à 2.30 h., dans l"église Sainte-Anne, 
à l’occasion de la visite de Sa Grandeur à 
oette paroisse pour y donner la confirmation 
M. J. P. M. LÂcourt fera lecture de l’adresse 
au nom des paroissiens.

Lee meilleurs IMeets* 
deel le» Visa et Ile wears « 

■e le besoin «le KCiisTint,

Poles
Poles
Pelés
Poles
Poles
Poles
Poles

;rideaux
rideaux
rideaux
rideaux
rideaux
rideaux
rideaux

Rideaux en mousseline 
Rideaux en mousseline 
Rideaux en mousseline 
Rideaux en mousseline 
Ridcauxen mousseline 
Rideaux en mousseline 
Rideauxcn mousseline

pulaire
anr le nlreM By.

Le procès de Jesse Monroe, pour 
sept châssis doubles chez le col. Fraser, rue 
King, s’instruira mercredi à 11 h. devant le

PRB.LABTS 
PBELARTS 
PRELARTS 
PRELARTS

i Halifax, 24—Les craintes"qu’iuspirait le 
sort des deux navires de pêche français Ella 
et qua rt Frère* paraissent malheureusement 
devoir se confirmer.

Ces deux bâtiment», monté* par 175 hom
mes, sont partis de France pour se rendre 
pêcheries de Terreneuve ; et comme on 
pluseu de leurs nouvelles, on suppose q 
ont péri corps et biens.

Awtlew.tl ■alee
New-York, 25—Le Herald de New-York 

publie l’annonce de la mise en vente 
d’Anticosti qui appartient à un syndi 
g lais qui liquide ses affaires.

Cette île, située à l’embouchure du 
Laurent, a 140 milles de long 
ge ; sa contenance est de 3,850 milles carrés, 
soit 2,500,000 acres. Elle est habitée par un 
millier de Canadiens. Si les Américains l a 
chètent, elle ne changera pas de nationalité 
pour cela.

Le IrsaiMés «llleswr* a Ottawa.
Le grand, l'unique chef d’orchestre G il 
ore. de New-York, se propose de venir i 

wa, le 12 du mole prochain. Il an 
lui sa troupe de musiciens et de vluuv 

Il donnera deux concerts le jour de 
son arrivée, un dans l’aprèe-midi 
le soir.

H

I OtuBon jersey noir pour 75cts, chez Sour
cier Broe.

tm- Les photographies de DORION sont 
les meilleures, $2.00 par douzaines. 569, rue

La fête de la Reine a été célébrée gaiement 
à Aylmer, où le maire Cormier avait lancé 
une proclamation en conséquence.

et l'autre

min Clak M-Hub*r<.
concours de tir, hier, pou 
Excellence le Gouverneur-Géné 

la victoire est restée au club local le 
[ubert. L'an dernier, le club vainqueur 

été le Dominion de Montréal. Les 
compétiteurs étaient les clubs 
Mississippi, de Carleton Place 
Toronto, et Côte St-Paul Club 
le St-Hubert.

pe<
rai,
St-H

sur 27 de lar
suivant

Stanley, de 
Bravo pour

Souliers coloriés «le 
rhes Breaaoo * Noxoa.

Le marché était des plus sbomlants ce ma 
tin ; les voitures des vendeurs s’étemlaien 
de chaque côté de la rue York jFIfiEOH h°è Les appels de mid se 

Suprême. Il n 
cause de la Cour d’Kch 
Reine r«. Starrs, au sujet d’un 
la construction d’un pont. Ju 
réservé dans cette cause.

La Cour s’est alors ajou 
à 11 h.

sont terminés jeudi k 
’y avait qu'uue seule 

ier, celle de la
a1 été

rnée à vend re«l i, le 
a.ni. pour rendre

de l’ancien Institut

B* Gui tCnSU JOURNEE D’HIER, tm Giund assorti m 
et noir chez Bourcie:

lent de jersey de

ts Allas chez Mme Buchanan, 221, rue 
Rideau pour des fruits de premier choi*, 
des poulets, des légumes, etc.

«"En faisant une très légère dépense, 
vous pouvez embellir vos parterres et pro
menades en achetant du granit cassé qui est 
très propre et inusable. Laissez votre ordre 
à la Compagnie Granitique, bassin du Canal.

^"Encourageons notre ami G. W. Séguin, 
agent de la “ Citoyenne.’

couleur i contrat 
ugement

b La fête de la Reine s’est passée très paisi
blement à Ottawa ; partout, cependant, la 
ville annonçait un jour de fête par le 
déploiement de drapeaux flottant 
les édifices publics, sur grand 
eidenœs privées et sur les rues, sans comp
ter les pétards que les bambins, voire même 
les grandes personnes, ont lancé à profusion 
dans toutes les rues et sur toutes les places 
publiques.

A midi, une grande affluence de citoyens 
sc sont rendue sur la place Ncpean pour 
assister à l'exercice du tir des vingt et un 
coups de canon traditionnels en l’honneur de 
Sa Très Gracieuse Majesté la Reine.

Malgré le temps assez frais, le matin et 
t>eu rassurant, un assez bon nombre de per
sonnes avaient pris passage sur le vapeur Em
press pour aller soit à Montebello, soit à Pa- 
pineauville, jusqu'à Grenville, lieu d’arrêt 
du vapeur. A Varrivée du bateau vers les 
8 heures, les abords du quai étaient bondés ; 
plusieurs avaient été attirés par les fusées 
lancées du côté de la ville transpontine et 
qui produisaient le plus bel effet.

Sur le terrain Métropolitain et sur le Parc 
Lansdowne, les curieux affluaient ; de fait 
c'est à ces endroits que l'on a célébré vérita
blement la fête de la Reine. Les sports de 
toutes sortes ont été suivie avec beaucoup 
d’attention et ont beaucoup egagé les cen
taines de spectateurs.

14 juin prochain 
les jugements.sur tous 

bre de ré-
Few es «flairai*.

Ce comité civique s’est réuni jeudi soir 
la présidence de l’échevin Ihirocher, 

tecupa de la céléb 
il fut décid

du Dominion 
idé qu’il n'y aurait pas de 

sur le terrain de Vcxpœition, mais 
la compagnie Union et la compagnie de 

et vie de Hull seraient invitées à 
parade ordinaire par 
la ville le matin.

Dayet

Kddy
prendre place 
les principales

146, 148, 150, 152 et 154 RUE SPARKS, Ottawa
RUE RIDEAU Les membres 

de Paul, confère
lété Suint-Vincent 
e-I)ame, ont décidé 

pelain, le 
, à K occasion de son 25èmc

♦Sl-FhH g usages des (Ils C! APPBIITOt les meilleurs HR VMM fiBAIlAR & CIRde Paul, conférence Notre-Dame, o 
de présenter une adresse à leur cha 
Rév. M. Routhicr, à l’occasion de s 
anniversaire de p

L'adresse sera présentée par 
président de la société.

» Chez Bourcier Bros, pour le 
choix de cravates.

®TM. G. W. Séguin, agent pou 
rance “ la Citoyenne ” informe ses 
le public qu’ils le trouveront soit au No 
rue Sparks ou chez M. Charlebois A Cie.

Jeudi soir, les membres du cor|m de musi 
. que de Hull ont paradé dans les principales 
rues de la ville en faisant retentir l'air d’ac 
cords mélodieux afin d'annoncer le grand 
pique-nique sur le terrain de l'Exposition.

En passant sur la rue Sussex, les musi 
ciens ont sérénadé M. W. O. McKay et Lis 
Canada. Nous offrons nos rcmereiments 
aux messieurs de la fanfare pour cette bien 
veillante courtoisie. (

M. L. Tassé,

AVIS SPECIALOttawa dans letr P. Rochon ahantlonne 
but d’ouvrir un magasin de gros A Montréal. 
C’est donc le temps dus bargain* au coin des 
rues Riileau et Nicholas.

t&r Bonne chemise de flanelle blanche la
cée pour 75 et»., cher Bounder Bros.

meilleur

DE VICTORIA
Sur le i hemln de Montreal

Ayant démena** dan* un
Whoms, j’»i d«eld« de veo-s 

1 dre mon assortiment deet,
27L» demande pour notre thé 

de 30 cts a été si grande, que 
noua ®vons cru, dans l’intérêt 
de notre clientèle, d’en ache
ter une plus grande quantité 
que d’habitude. Ce thé est 
maintenant arrivé,. et nous 
l’avons trouvé bien supérieur 
à celui que nous avions aupa
ravant, de sorte que la deman
de augmente chaque jour. 30 
cents la livre, ou 5 lbs pour 
$1.00.

Monuments Mar
bnstSnuiltMxUne dépêche de Toronto, en date d’hier, 

noue apprend que M, Cleveland, le gérant 
de 1* troupe de troubadours Heverly, qui à 
donné des représentations au Grand Opéra 
la semaine dernière; â été tiré durant la rs 
présentation, à Toronto, hier noir, par l’un 
des membres de la troupe du nom de Ed
ward Stowe. Le prisonnier allègue que 
Cleveland lui devait de l’argent, ce que ce 
dernier niait. Heureusement la balle n’a 
pas atteint Cleveland mais l’affaire a causé 
une vive sensation. Stowe a été écroué.

1-rs melllewre* rbsuunr i «I- mon
sieur, pour •».• O. -eut «s vente elle» 
Bre* ee B ÎWomon, I»» me Spartes.

Bains ouvi-r s le 4 de mai. Cinq mille 
«l'une « Imrmsnte prom1 mide en rtehon de 
a ville Lh diligenc-t luissera le bureau £ 

do porto tous les mercredi et diman ho À 
9 heures a.m ot muni do ictonr à ti 30 hrs 
p. ni Gond lions $' VS ol $1.50 par Jour.
Isis bains ronl do 50 oentii.s ou $f. la do - •£

Pour tmito autre information s'adresrer à

^ or Venant d’être reçus, nouveaux chop 
îes, chez Mme Bûcha

aflnd'éparcnerlesfralade 
lirai!«port, Iw* personne* 
qui désirent des monu
ment» trouveront avanta
geux de venir me taire 
une visita.

Atelier «le Martela et tiramll 4e la CM

H. BROWN, Prop. 28 rne York

ENCORE UNE NOYADE Wr P. Rochon doit nous abandonne 
Nous ne devons pas perdre l'occaaio 
faire de bons bargain» au coin des 
Rideau et Nicholas.

i et autres légumes 
221, rue Rideau.

L’ELEKENT PERFIDE DARDE SA RW Fruits de choix 
de Pommes pur, huîtres 
mains chez P. A. Béruhé et 1 
Rideau. Téléphone, No. 179

IWLes person 
devant de cheminée 
marbre,feront bien de visiter 
et les salles d’échantillons de 
Granitique, Bassin du Canal 
en tient constamment 
des derniers patrons 
eonnablee.

en leur saison, cidre 
, constamment en 

Frère, 207 ruePROIE Pour une lionne étoffe à robe, lion mar 
ché, allez chez Bourcier Bros. F. 0. RING,

propriétaire, 461 rueUne famille dans la desolation Ou pur lettres au 
Wel inglon

gérant du St. lavwrence 
8 amis et le public à un 

puis 5 à 11 hrs, p.m., jeudi 
sion de l’ouverture de cette 

nd nombre de

M. W. A. Mills 
Hall avait invité 
lunch gratis, dep

nés désireuses d’ac heter de 
toise, bois ou 
l'établissement 
la Compagnie 
Rideau,où l’on 

t unjgrand assortiment, 
et àaes prix très rsi-

Mercredi dernier, il est arrivé un bien pé
nible accident aux soieries de la Gatineau. 
U» homme du notti de David Kennedy, con
ducteur de voiture, était à retourner ses 
chevaux lorsqu’ils prirent le mors aux dents 
et le malheureux fut traîné une longue dis
tance puis lancé à terre et écrasé sous les 
roues du lourd véhicule. L’infortuné qui 
est père de trois enfants a été transporté à 
sa résidence où il a de suite reçu les soins 
médicaux des docteurs Davis et Small. Il 
est peu probable cependant 
réussir à le sauver.

après-midi, vers les 3.30 hrs. l'on 
vint prévenir à la hâte M. J. Cousineau, de 
le rue Water, capitaine du 
E. G. Laverdure,

nier, â l'oceas 
vellc maison N. LANDRYUn grs

convives ont pris part à ce somptueux bannouveau vapeur 
que son petit garçon ve

nait de se noyer dans la rivière Ottawa, 
près du quai de YEmpress. Le pauvre 
se hâta de se rendre sur les lieux mais 
heureusement il ne put que constater que la 
nouvelle était bien en effet une réalité.

Il appert que le jeuue Toussaint Cousi
neau, âgé ae six ans à peine, était à s’a
muser en ramassant de petits morceaux de 
bois flottante, sur le bord de l'eau lorsque 
s'étant penché pour saisir une planche un 
peu plus grosse que les antres, il perdit l’é
quilibre et fit le plongeon tête première 
dans la rivière très profonde comme on sait 
à cet endroit.

Au moment de l’accident, il n'y avait sur 
le quai que quelques compagnons «lu petit 
infortuné qui ne purent rien faire pour 
sauver leur pauvre camarade ; l’un d’eux, 
cependant, tenta à deux reprises différentes, 
en voyant reparaître l’enfant, 
rester à la surface à l’aide d’ui 
ce fut en vain, la petite victime ayant les 
yeux remplis de bran de scie ne put que 
tendre au-dessus de l’eau deux frêles bras 
déjà glacé» qui ne tardèrent pas à s’enfoncer 
pour ne plus reparaître.

A la nouvelle de cette noyade pénible—la 
troisième oette saison—une foule considéra
ble se rendit bientôt sur les 
vière afin de suivre les perquisitions qui ne

coTu3e°?.r:..E° .q“c.!'1°e? «ru - u.»*iu, u„k m . 

d- ^«.tde.gr.ppta.d.^j. ÏÏKjïSrïïï,*
fSÏÏ’on JXLjrtherch.,, qtî 1“' d'^pwgne en bure.-,

rent néanmoins sans succès. Durant la jour
née entière, hier, on ne cessa de fouiller le gg \I. T. Bcnnell vient d ou 
fonds de la rivière, toujours avec les mêmes succursale de son établissement de 
résultat». On employa des cartouches de confiseries de toutes sortes, au No. 66, rue 
dynamite, les services d un plongeur forent Rideau, porte voisine de son ancien poete. 
même requis, et malheureusement le ~ 
arriva encore sans que la chère victime 
été arrachée aux flots.

L’enfant qui vient d’être ravi à ses pa
rent» d’une manière aussi tragique était, 
malgré son jeune âge, d’une intelligence qui 
promettait beaucxmp pour l’avenir ; déjà il 
causait en anglais avec autant de facilité que 
dans sa langue propre, ce qui ae rencontre 
assez rarement chez les enfante qui n'ont pas

Plombier SanitaireSOUMISSIONS.
l'iMM U'A.ilRILS a-iAZpèreSTROUD & FRERES intenant le tempe d'acheter 

x, P. Rochon 
afin d’aller 

Montréal.

OT C’est mu 
des marchandises à moitié du pri 
devant clore d’ici au 1er juillet 
ouvrir un magasin de gros à

T\ES SOL’MIHSinNB ca hels, mar 
LJ quées " Provisions et luminaire jionr 
la Police à cheval," et adressées 4 l’t on. 
Président èu Lion -eil Piiv , Ottawa, seront
reçu.
1889

On pnui r i obt -i.fr dos formules Imprimées 
dr soumihsio-i, cont'-narii 
enemnts «ju nt aux ai tides et les quan
tité* appr- ximaiives requis. • n s’adressant 
à aucun des pi tu. de a police h ch- val 
«lane le Nutd-Ouesl, ou au ht reau du auus-

Aucune soumi f ion « o sera reçue â moins 
d'é re (al e ‘ur ces ,'ormul s imprimée».

On rie s'engage d’ace ter ni la plot 
bas«e ni aucune des soumissio.is.

Chaque eoimisaion devra être accompa
rt un chèque accepté par une banque 

e, p-.ur u- o somme égale <» dix 
pour cent de la vah-ur to ale des arid s 
offert», lequel chèque se a confisqué ti le 
eoumlsemi-nalre refus i rte »Un*-r le contrat 
■ r «le uan le Je ce faire, ou ■' 1 nég ige do 
comp'ét. r le soi vice ntic, ils H. la iou- 
mis-iou n'est pas a-jc plie le cbô.m sent

li ne te -a r en payé aux joornaux 
publieront ce te armon-.-e .ans y avoir 
d'abord au tori ,és.

FRED. WHITE. 
Contrôleur,

P. C. N. O

Et à Eau Chaude, Eu .«■Pourquoi envoyer votre linge à Toron- 
à Montréal, quand vous avez ici même 

erie où tout le travail 
peut être exécuté sous le plus court avis pos
sible. M. L. W. Scott, ci-devant de la 
buanderie du Carré Victoria, 
ayant 15 années d’ 
sogne, a été chargé ae surveiller 
ment des rideaux en mousseline

et 172 «se Spartes.109 rne Bld< to où à Montreal, quan 
excellente buandei 1211 K liK Kl DEA V. OTTAWA

PRIX MODERES

Li Pel tiet et au •'ubllc en Général

jusqu ’à midi de mardi le 18 Juinqu’on puisse
é taire doe;M. P. Rochon, lepropnc 

magasin de man handises si-vhes à 
gnnre des rues Rideau et Nicholas, offre en 
vente tout son assortiment à des prix plus 
lui* «nie le prix coûtant. Il a l’intention 
d’ouvril" un él ablissement de gros à Montréal 
vers le 1er juillet et en conséquence vendra 
toute la balance de son stock à «le grands 
sacrifices.

- ------- à Montréal,
expérience dans cette be- 
de surveiller le départe-

Alarate» «T tele r.
Comme d’habitude, la fête de la Reine ne 

s’est pas passée sans qu’il y ait eu nombre 
«l’alarme» de feu par suite des pétards dont 
on a fait ample dépense dans la jounu'-e

La première a été sonnée À la boite 81, et 
l’on s’aperçut que le feu venait de se décla
rer dans un hangar appartenant à un nom
mé Murphy, sur la rue Lisgar près de la rue

La seconde fois, 
rue St Patrice

er, entre les rue»
La troisième fut ~

tous l« h ronsei-

et nos prie

ront élé

ment u es naeaux en mousse 
tiques pourront être oertai 
ouvrages qui lui 
eu tés à perfection.

Tous les articles sont assurés contre le 
Buanderie à vapeur “ Capital,” 100 

rue Rideau. Téléphoné No. 577.

Tapimrlw, Peinture», H allée, etc.seront oon
La grande question du jour eet celle 

de savoir POURQUOI et COMMENT 
Woodcock “ le renommé ” peut vendre 
des articles dé Modes à moitié prix. 
Mes opposants savent (d'après les rap
ports bien entendu) qwe je vends la plus 
grande partie de mes articles à des prix 
beaucoup plus I>*b quSls les payent eux- 
mêmes. Les dames qui sont les meil 
leurea juges en oette matière savent où 
elles s* procurent les bargains les plus 
profitables, mais le grand secret de 
savoir comment cela se |fait n'est connu 
que de Woodcock, le “Roi des Modistes.” 
J’ai de nouveau visité les marchés de 
Toronto, cette semaine et j’y ai fait un 
choix considérable d'articles qua j’ai 
maïqué au plus bas prix c'est-à-dire que 
j’offre en vente avec un profit compara
tivement très bas.

Jm |MMM» le» tnuiür* vitre» 
(Plaie «!**•>

«2T 206 lot» de-collets 
pour petit» garçon*, seulement que 12$ 
garantis bonne couleur et pure laine. Larose 
et Cie. rue Rideau

de matelots
K8TIMATI0N8 FOURNIES SUR DEMAND

de U faire
ne latte, mais JOHN SHEPHERD 

üïl Hue K1.Ieau, Ottawa
Servie» »pfrl*l les pompiers se 

ice où le feu
rendirent
consuma • an» iien>A commencer demain, et tou 

dies, un omnibus laissera le bu; 
pour se rendre au cimetière, 
départ seront à 1$ heure p.m., 
et 3 hrs. Dans le cas ou il f< 
temps, l'omnibus ne fera pas le trajet

U. GRATTON, Propriétaire

a le» diman 
reau de poete 

Les heures du 
, 2 hrs, 2| hrs 
erait mauvais

Kaprlt d’eafreprise

Spencer vient «l’ajouter it sa 
jolie buvette l’un des réfrigérant» automati
ques de Hanraiian. (’’est l'un «les meilleurs 
manufacturé* a Ottawa avec un dessin spé
cial pour le “Queen”. Il comprend trois 
larges compartiments ; l'un pour le L*ger 
<le Milwaukee et les deux autres pour la 
bière, le porter et les liqueurs ; nul doute 
une ce nouveau système sera bien apprécié 

leur* durant les chaleurs de 
l'été. M. Spencer a aussi importé directe 
ment «le New-York des verres à Idtger Heer 
spéciaux. C'est le seul endroit dans la ville 
où l’on vende le véritable loger ainéri 

M. David Welsh, gérant «le la 
parle français assez facilement et sera 
jours heureux de rencontrer scs amis < 
dicuH-francai*.

maison en bois occupée par un 
Nelson et Friel.ac M. J. H

EDITION COMPLETElut pour un commencement 
d'incendie sur la rne St André près de la 
me King où le feu causa «les dommages a* 
sez sérieux à un hangar. -— ET------

OFFICIELLE
— DU DEBAT HUB —

bords de la ri

Acte CHisiwx
Hier après-midi au moment où M. Henry que 

John Gaie traversait le pont Cummings il ,les 
s’aperçut qu’une embarcation dans laquelle 
se trouvait trois personnes était en danger 
de chavirer, les occuptmts sc tenant trop du 
même côté ; avant qu’il eût le temps d'aver- 

lee imprudente promeneurs, la 
pe était renversée, et ses occupants 
à l’eau. A ce moment, les témoi 

de l’accident eurent aussi le spec 
acte de bravoure assez rare. Ils 
Gale s’élancer du haut du pont dans 
ère Rideau au risque de sa propre vie afin 
de porter secours aux baigneurs malgré 
Non sans difficulté il réussit à ramener à

à une noya
. L’ep HH

"ne pôt s'empêcher d'offrir ea montre en ar
gentan brave G» le en reconnaissant*- de ce 
qu’l! venait d'accomplir, ce que le généreux 
sauveteer refusa avec une modestie qui lui 
fait honneur.

On noua assure que c’est la onzième fois 
ewe M. Gale se dévoue pour arracher des 
flots des personnes en danger.

saurait trop louer une pareille cou 
duite, et nous croyons que ri quelqu’un mé
rite d’être décoré de U médaille dels 
Humanitaire, c'est bien M. Henry John 
Oak.

IS

OiTAWA, 10 mai 1889 me la Chambre dm «dinninues
OTTAWA, MAKS 1S89tir du danger 

lancés

vrir une

flioas aïons les del
POUBKîœtt;

r < Tresses en cheveux 
naturels, prlgsum,

Tl run O Fri8ette,i-t(c-
Nette# invisible», 

Epingles, Ornements 
de fantaisie pour les 
cheveux.

“un POIX XB centH18 caisses de chapeaux et 
Bonnets.

12 cartons remplis de fleurs 
de choix.

210 pièces de Bubans nou
veaux, de fantaisie à 20 cts. et 
25cts par verge, valant 30c. et 
50c. par verge.
Les dames devraient accourir 

en foule au

table 
virent M 

la rivi — EN VENTE CHEZ —
X3T Meuble* de tout genre et de toute ee 

pèce, Rideaux, Buggies et wagons pour en
fant» ; tout ceci à grand bon marché pour 
argent comptant ou par installment*. 
Voyez no» vitrine». T. W. CURRIER, 186 
rue Rideau et 116 rue Sparks.

BX POSITION IJMVEBSELLE A PA KIM P. C. GUILLAUME *
Rue Sussex■ et saufs ceux qui étaient exposé* 

ade certaine sans cet aide efficace, 
témoins de cet acte de courage

D’après ce que nous écrivent nos corres
pondants, MM. Amk»*z Prince kt Cie, le 
Pavillon du Guatemala où ils ont organisé un 
cabinet «1e lecture de tous les principaux 
journaux des Amériques du Centre, «lu Hud 
des Antilles et de 1’Extreme-Orient, est une 
constuction en bois des plus gracieuse-».

Ce pavillon se trouve situé à droite de la 
Éiffel, sur le côté droit et vis-à-vis la 

mrtie centrale du palais des Arts libéraux. 
Il est à proximité de toutes le» sections des 
Républiques des Amériques et de l’Empire 
du Brésil, qui ont construit «les palais oui 
rivalisent «le richesse, et qui seront une lies 
plus grande» attractions de l'exposition.

Nous recommandons tout spécialement à 
nos compatriote# de visiter dan» le pavillon 
du Guatemala l’instalation qu’y ont faite 
nos correspondant», MM. AmEdée Prince 
rr Cie, grace à l’obligeance «le 
missaire général du Guatemala.

tUMfASNIE U ASSmiWK
— DU CANADA —

“ CITIZENS ”
encore atteint leur sixième année Trtlrtsslff

M. ONK8IME GAUTHIER, Vétérinaire 
de Montréal, qui demeurait surlaresClarence 
autrefois, désire informer le public et ses 
clients quil demeure à présent au No. 309 
Rue Rideau, là où il sera toujours prêt à 
recevoir le public et s’aquitter de toute tâche 
qui lui sera confiée et à très bas prix.

âsr La Buanderie à vapeur “ Capital ” 100 
rue Rideau, devient «le jour en jour plus 
populaire ; elk a été augmentée de toutes 
les améliorations les plus modernes et des 

plus perfectionnées qui lui 
permettent de faire de l’ouvrage de première 
classe. Nul doute qu’avant peu 
buanderie la plus renommée d'Ottawa. Té 
léphone No. 577.

DE LA rORDEE KM VMM

fHT l'atroi.s «le Butt ri-.k, Bossai; Phiscu-al : Edifice de ls Compa
gnie d’Araurance tlITlZENN,' 181 
rue Hl.yaiquee, Mo tréil.

DIRECTED US :
Bon. S. J. C. Abbott, Sénateur, Président 

Andrew Allan, B r, Vice-Près d-nt. 
Robert Anderson, Hcr I Arh ir Pr- voel.Bcr 
Alp Desjardins, M. P. | .1 O. Gravel, Kcr.

H. Monlagu Allan, Ecr.
William Smith, sec-très.

G. K. Hart, géra:.l|g4néral

CAPITAL souci; IT .
Dépôt au gonvemement fé 'éral 122,840 00 
G, W. BEGUIN.

Sous agent.
27 RUE bPARKH, fyrTAWA

ACKROYDgbdtôté

et SI
Sous une nouvelle direction, ayant subi 

toutes les grandes améliorations les 
modernes, Cet Hotel est avjoct>'hl"i 
DES Pl.rs fXlNVENABLES A OTTAWA. Cham 
bre» bien aérées ; grande» salles à diner, 
pension et logement à des conditions très 
raisonnables. Buvettes des mieux assorties 
en fait de vins, liqueurs et cigares de 
choix.

134 HUE SPARKS
318 RUE WELLINGTON ce nii S; 1» (ilasgow et London

Assurance centre le Fen
CNE CHANGE POUR LES FETITS GARÇONS , 

ST M. 8t Louk, propriétaire du » 86. 
Louis Palace Shaving l’arlour,” coin des rues 
Sparks et Elgin, a *kidé, à commencer de 
samedi, k 1er juin prochain jusqu’à mardi,

M. H. V. Goolah, l’excellent barbier-coif
feur du Grand Union Hôtel a récemment 
fait subir d’importantes améliorations à son 

t, qui, pour le styk et k genre 
fc pas ourpamé à Ottawa. Les artistes 

qui ont été employés ont réussi à convertir 
ce salon eà une pièce qui vaut la peine d’être 
rwtee par k» nombreux amis que M. Goolah 
skstiaptpar son habileté et par k publie en 
général. Le plancher surtout eet un objet 
deenrMté. Depuis le commencement «les 

barbiers ont été dsi mieux favo

Essayez la SÀVARINA établis
n'est $1 099J100.00HFTUn.T.E Dtrtt, PARIS, 1878.

BAKER’SIC tn Utwuiui, p* ■
prix aux petis garçon» qui se feront 
les cheveux k plus souvent à oet H

Remede infttOHbU, eotUr* 
leavers

EDWARDS KINO 
Agent de villeMM Cocoa CAPITAL 

Actif en Gsna«la 
l> pot su G< uvem«ment 
Revenu annuel

$1^00.000 
570 000 
180 000 
360,000

L* compagn e la plus populaire en Cana
da. Perte* réglées promptement et libéra-

ment durant la période d- 
Les prix sont deux jolies 
élégantes boites, qui seront en exposition à 
dater de samedi, de façon à ce oue tous les 
enfants qui iront ee faire couper ke cheveux 
cbes M. 8t. Louk pourront les examiner, ce 
qai les enaanera probablement à faire des 
efforts pour en

am- Le Gt and Central Hotel 
rant ouvert à tout k monde et a l’apparence 
magnifique d’un charmant oiseau qui ranou- 
▼elleaes niauMS lee pêu» brillante* pour la 
saison des fleurs. Les chambre» de «*

très dans de»A-s-I Hotel “ Cosmopolitan "
L ancien hôtel de M. McCaffrey est 

ms menant resUuré à neuf et fourni» selon 
toutes le» commodrés modernes. Les mar 
chaode et le» hommis d affsiie

l'huile a txé 
Il en ptue que trois /ois 

plue fort que le <*ew>erilssgé »**c 
* rsmkkn, «le ranewom. «m «k

k»
M. Goolah possède tun établisse 

trBsmrst frais q* ke ciienU Vont
i |||| O» 4 

bléee et bien séréee. Le oom
magnifique hôtel été ■msIbs économe, eoé. 

qu'un oom la tasse.bien STEWART BROWN,
Gérant au Canada.

si fort».
3onvenabi«; 

lions sans y être 
i heure des

à cet hôtel 
liqueurs de

’ Evitez la foule en vous rendant à bonne 
]k sacrifice que M.

Rideau et Nicholas Tout doit êtr» vendu 
mm égard pour les prix,

endroit tran«(uille et 
pour y faire leur iranaac 
dérangés et y pa-ser une 
agréable. Un trouvera au si 
model le meilleur choix de 
toute sortes, aussi que les cigares les plus 
exquis, STARR8, gérant,

bières, portera et de cigares de premier 
choix. Ce nouvel établissement modèle 
que nous recommandons au publie 
k contrôle de M Charles ifcMoraw 
tenu pendant plusieurs années l’hôtel
ri de tout Ottawa au coin des -----
ges et McWfflkm,

Le public d’Ottawa ne devra pas man 
quer d’assister à la grande vente à «cri

encoignure des rues Rideau et Nichoks. 
Tout doit être vendu d'id au 1er juillet.

( HAS. DESJARDINS,
Agent général du district. ■* 

Bureau Tt-mpoi» re, Victoria Chambers 
rue Wellington vis-é-vis les pàlfntm du 
Gouvernement Ottawa

heure à k grande 
Rochon fait setneiiPHARMACIE *•* SAVÀRD

mi du tsm Iss fffirisr£L‘*s£
ittes d» Famille eoigueneemeet reap l. BilB I Cft. mata, la,

z
t

s
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ES PR0FESSI0RNELLES
7. GORMAN, LL.B.,
Successeur de L. A. Olivier)

I Mlkâleer, Etc.
—BUREAU—

IMesscttami
OTTAWA, Ont.

5KNT A PRETER

OÜRT & MacCRAKEN
mt ksnuMia, Mainlres, Bte,
AjBIO ET OUEBEO
*4eUrio Chambers, Ottawa, Ont.

’GARA & REMON
i, SOLLICITEURS. NOTAIRES, Etc

*7, ns Spelts, Ottawa, On;
PRM PE L'HOTEL EÜS8ELL
D’Gara, O. R.

1

X. P. ttlMOV 4
;r, McLean a Manchet

A.VOCA TB 
MIMisui, Agent» 
isln*. Istatra. ete, i

( fi
Une Elgin, Ottawa

(■N FACE DD BDSSELL)

lker. D.L.McLean. C.AJB.ancne,

i. McLAÜRIN, L.L.B.
* A VOLAT,..Sic.

,u : IV rue Elgin, Ottawa

J. P. FISHER
Kiat, Solliciteur, Etc.
nr la Cou fleprêm». le Parlement 
les Départekenti Publie».

JCOD, C. K, Avocat,Cours Fédérales 
iQuébec, 108 rue Wellington.Ottawa!

i ylor Mer eu v

11, MlLLIGITEUR. RTC. ❖
h Ontario Ctenmbera, Ottawa,

IT, CHRYSLER & GODFREY
V OC ATS, SOLLICITEURS 
jur la (Jour Supreme et le Parlement

Unies, 14 roi Metcalfe, Ottawa, OotJ

J. J. Godfrey.
F. H. Chrtslrs

LIN * CODE
Mailletteur», ete.

) EU AN, RUE SPARKSi
vis-à-vis l'Hôtel Russell.

adley $t Snow
»a»lbt. _____ A T. Show.

îa-prêter a 4 p. c. avec privilège de 
•r «n aucun temps.

/

rNDBY & POWELL
Lvocata, Solliciteun, Etc.
I POOR LA COOB SdPRÊMX ET LIS 

Dkp ARTEMBNTB. |

!5 me Sparks, en lace de Fflotel Rass«l
ir W. G unary. F. C. Powell.

F. F. LEMIEUX
gol.icitenr, etc, Agent pour la Cour 
me, le Parlement et les Départe- 
\ ; menti publics.
Mta : 74J Rue Spaiks, Ottawa.

Dr FISSIAULT
------DENTISTE------

*\RUE8 RIDEAU et SUSSEX
------OTTAWA------

B de bureau : de 9 à 6 heures.

JBTCH, 485 rueWellington
ce pour la vente des corsets fits 
_• Yatisl et actres genres. 
corps confeslimni sur commande

t COLLINS
liment complet d'articles de 
• prix, 310 rue Wellington, Ottawa

VOTSI FAIR, TARTU, PAIR DI
iuies, à la Boulangerie Union.
propriétaire.

1—RUB DALHOU8IB—216

)HN KERRIGAN
PLOMBIER SANITAIRE 
nient recommandé pour le posage 
les appareils de chauffage.

5 Bue LYON. OTTAWA / h

J. STEWART
tear provincial et ingénieur civil, 
audessut d» la pharmacie Mac- 
184 rue WELLINGTON, UlUwa.

ILUi Idlll 4 SLA1JH1T
AVeCATS

its Parte 
Eté.

34* R0 B ELGIN, OTTAWA. 
tDevanUelRameU).:

L LEPROHON
ARCHITECTE

AU* VICTORIA CHAMBERS
Mme états, chambra No ».
«ce, 804 ne JDsly, Ottawa.

tOmaEUR GAGNON donne la 
té an moyvn d’un REMEDE SAU- 

portante pour 
on de ia Oalhaire. Tout le monde 
I n’y a pas «ns sen's maladN^dans 
i sa- > qa’ll y ait ans racine ou an* 
nr k guérir, 
klhousie.

ddeon verte imtd

Pbofbssbvr Oaeso» I
IV. W. WAHD,
VOOAT ETC

nsa 01T1UO CURBS, Ollm

il Sert. Duw . 1.I.— d. IS bn
i hi. PJf. Smn «ta» d. ;

zc8 
<!Z 

zc5 
zc5
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LA LYRE D’OR
Littérature, Histoire, Archéologie, Biographies, 

Voyages et Légendes

Chaque cahier comprend 48 pages, double colonne, avec nne

GALERIE NATIONALE
------ DE-------

Portraits Historiques, Politiaues et Littéraires

$2.00 par année, payable d'avance
S'adresser à STANISLAS DRAPEAU,

OTTAWA.

ABONNEMENT :

Editeur» Propriétaire

(P. 0 BOITE 1069)

Boar la Figaro, les Mains, la Peau et 
■ le Teint en general.

Crème de Miel
et d'Amende de Hinds, Gelée 

de Concombres et des Hoses de Moloderma. I 
Un assortiment comp'et et nouveau des ar- ! 

tides «le toilette ci-dessus ve
nant d "être reçu,

119 Rue BIDFAO

$1.00B. A. IMORICK
CHIMISTE ET DROGUISTE

75-RUESPARKS-75 I coif d'une"’lle^cha^ufe

d‘Oxford, légère, et que vous 
i-a-a | ayez le montant ci-dessus à 

donner, arrêtez au No 119 
sur la rue Rideau et ne de- 

Agent general de commit- mandez aucune question d’oh 
don et de bit ns immeubles \ elles viennent ou—ô bien—

nous n’aimons [pas à tergiver-

our médecins et famillesPrescription pc 
préparées avec soin 

Communication téléphonique

L C. A. CASGRAIN,
— AGENT POUR LA —

COMPAGNIE D'ASSURANCE de QUEBEC, Ber.

CONTRE LE FEU
!— KTAHUK EN 1818 —

La plus anc enne compagnie d’assurance i 
canadienne.

Ses 70 années d'expérience ne^sont pas | 
son moindre avantage.

Capital autorisé - $375.000
Actif ( ans compter le capital) - .’00,000
En dépôt au gouvernement fédéral 60,000

pagnie prend maintenant def j 
> dans toutes les parties du j 

— Canada —
promptement réglé js par les i 
U de chaque province.

I II I

Cette corn

DE BUTTER1CK

MAINTENANT : - : REÇUES
Les pertes 

agents généra
MAISONS A LOUEK

Une maison No. 320, me Besser 
bonnes cours et étables,termes $161 

Une maison No 226 rue Besse 
enant 7 ch ' mb
extension, termes $15 par mois

T, t, ï:„ra: nés et Américaine, d» Butter-
grande cour, termes $70 par mois.

par mo s
rer, com
ine d'eté

Délincateure, catalogues, et 
feuille, des modes E iropéen-et une cuis

ick maintenant en vente
MAISONS A VKIDBE

Une maison en brique au No. 378 rue ChP7 ACKROYD 
Beserer, prix $1.400. Conditions faci'es. 1

Une maison en pierre formant le coin des 
rues Stewart et King, bon marché. Rentes i DEMENAGE Aü NUMERO

134 RUE SPARKS, Ottawa,rgent à prêter sur hypothèque. Aussi i 
agent pour le guide du O eléphone O'Brien. ! 

—BUREAUX—
FERRONNERIES580 RUE SUSSEX

Téléphoné No. 645 OTTAWA
L’une des plus anciennes maisons commet 

claies de la vallée de l’Ottawa et des mieux 
qualifiées sous le rapport des bas prix de la 
localité des articles oUbrte en vente;HUILE

RHUMATISMALE McD.0Æ'Eii.u.znw
— MAGASINS:-—FAIRE A U & Cl®, Breveteurs

RUE SUSSEX ET DUKE, CHAUDIERE
23-11-87-88.

tioerl-en certaine pour toute* 
douleurs Rhumatismales, le* Hémorrhgies 

alfectlons semblables
EN VENTE CHEZ nouvelle Boulangerie.MOÏSE BLOUIN, Agent

137 RUE RIDEAU Pain et gâteaux faite poor familles, fruits 
et couûsertee à bon marché au No. 397 rue 
Wellington.ET *TO- 8 RUE YORK

Via* Peptone
s OHAFOTEAUT

MALADIES DES ENFANTS „

SIROPdeRAIFORT iodé
4sGRlMAUL>TâC>*,PkarvMÉsuàl’aris

thpuli ri b ft assési es sMImmm! #ssm /*# 
rtiuitti* les pin rtmtr^uaUM <*»i les 
ms idltt Ses SsAsrt pour remplacer l'hull» 
es Nie de awwe t H tirop a»l/«wraefjtee.

»* JflsMStisa éee glaades

AIMNs
■Sssesas a* le iluNH As h **>. 
deeds k deads de heal par la pepdae 
M per restsasae IN ■Sas. Oa asarsA 

les nais des. Isa roanleeeeale, Iss

U

pjSssJsÆC
■ vttnss.SNMta, 

lÿraismtarla^ » •et les diverses drsptwo, de Is peas, de U idle 
et de neage. U nsi* rappeut, UedUIst Uses*, 
«sebel U pââesr et U swllasse dee étain et 
rsed sel eefseU lev •i|MH S* pswU ssts- 
ralise. Castes sdaursMe ■ddlrewset contre 
le* end tse de le* et es steeliest déparai*.

’ ■ MJMMBS m roÎTRimi1

ISiBop rliForntfion u CiinÉ
ÉiOBIMAOLTlC-,H«™*.àr 

Ce Sires, ssirenallearasl rsessiswsdd ■ IfTilr- Isa* d*sse graads eAeeeiu

dathltliltsMiNiNpini (JhlSST 
seerast, rsppdth

Nrii
LdsMIDY

APatrü le.
P

iSEESSêSES
H rend olsl m en*, w

jpaar.
■ te rte.
«■••**»( «“te~lteteilltote*.>;“

-te.1er .«del M----------------- te limite
«... M.

Sartll. «Hwrle-ç. M. l»Ure. 
■ni pamphlet illMUt de 132 pif.. Inti
tulé : Traili sur ktSoréüli Bruits dans la
UU. Comment .on. guérir rauteète. 
et chei.vtHU. Port Irmnco, 6cl. Admeeee: 
Or Ntcholaon. 30.8t. John, Montréel.

rfiSteSI.____ ______ ,--------
■ee es deit blés se préparer aval

SUS-dKt.ïSK&’SS.
•vfx. ssvsstlesshss M H. I#f 
W. rasBMees,

VS

SAMEDI 26 MAI 188»

«sa

or.Toronto.

:n.
«mu

yVAREHQUSS & O
TORONXa

Manufacture de Voitures
ROYALE

S. LEVE1LLE
Nous dô»iron* informer le^publlc^que nous avons fait ’aoquudtion du jxwU d’affhôroda

Sulkeya^etc  ̂JCtain ^arrivant de Chicago et deeautiroe villes américaines noue avons puisé 

de grandes connaissances dans not état, nous pommes en mesure de garantir entière satis
faction. Nos ouvriers sont tous des plus habiles et travaillent sous notre direction ; les 
matér'aux employés sontaMst les meilleurs que l’on puisse se procurer et nos prix très bas.

Attention spéciale et prompte à toutes commandes, tel est le système que noua Buttons 
en pratique dans toutes les branches de répétions.

56 RUE DALY ■ • 19 ET 21 RUE STEWART

Lee Peintures préparées de 

Howe, pures et sans égales 
dans le monde.

Fabriquées par

WM. HOWE
Fabricant de Blanc de Plomb 
et Peintures en couleur.

Hue Rideau,
Succursale, No. 803 Bue Cum

berland.

LOYER & CIE
Nouveau Magasin d'Epieeries

Ne »8. BITE DALHOCME 
Cole de la me de l’EfllM, Ottawa.

M. Loyer tient constamment à son magasin tout 
oe qui constitue la ligne d’épiceries dans ses moin
dres détails- U espère par sa prompte attention 
et sa courtoisie envers le public, mériter une 
large part du part)nege. U 87-la

LAURENT DUHAMEL
RT AL D.—MARCHS BY.

Assortiment complet des meilleures vian
des du marché d’Ottawa. En gros et en 
létail : mouton, porc, saucisses, me Comme 

, M. Duhamel se fera un devoir>gr le passé 
le satisfaire les pratiques qui 
jien 1 honorer de leur bienveill

voudront 
tnt i atro-

1 12 87-88

W. E. me OWN
JMANUFACTUBIER it MARCHAND

CHAUSSURES en gros

A transporté son établissement au
ïfo 61 BDE RIDEAUuOTTA WA

M.J.fcP.CUILLET
EPICERIES

Coin des Eues York et Cumberland
OTTAWA

TAPIS ! TAPIS
—i

Prélarto.
Sommiers élastiques,

Matelas,
Voitures d'Entants,

Chaises de repos et solas
' Voua pouvez vous procurer tout** ees mar
chandise# par petits versements a la semaine

W. DAVIS
223 RUE WELLINGTON.

LA PLUS

Grande Manufacture

BALANCES
------DU—-

OA2STA-3DA
An delà de 100 différente genres de

BALANCE BALANCE
A A

«BALANCEBALANCE
A A

Vitrines dexposition améliorées (Show 
Cases), Tiroirs à argent.

ix :et Outils dfiTBonchere

S’adresser:*

C. Wilson $ Fils
16, RUE ESPLANADE, 16

ITOBOHTO. Ont

Pritchard & Andrews
Btampes en 

chouc. Sceaux, 
pes pour dates et pour 
étiquettes.
Chèques et Billets en 

cuivre et en acier,

JSSfJt. s““’ “
Outillage pour Reli

eurs, Rouleaux, etc. 
Btampes en acier.

rUTGHAMO ET MD8BWS
GRAVEURS EN GENERAL

-------No. 176 BUE SPARKS-------

SI voua voulus faire

Replier m Balances 

fflSPECm toi POIDS
Ailes ches le eoue-

Hotel • Riendeau
Tenu sur le pUa Européen et Américain.

64 RUE ST GABRIEL, I0NTREIL
Cet hôtel offre m public voyageur 1

sssa^irssssffSTJis: sriwatr**-™’’
On trouvera oonstamme t à oet établisse-
"•ftrasF "X-sS

ETi »E TAULE»

Habillements de meeeieurs faits et répa
rée. beiisfactlon garantie.

A. DAOUST, tailleur,
No. 18 «ne Nicholas, Ottawa.

’an» la

gâlOUVELLE INVENTION ^

N£jrfessa
1 erodes et * deUtro oet été ralées per se 
mroe, en * àearro de tempe- Dec centaine* 

ont ecté de # à d erodes chaque 
------Cr-fenitm nt" ee dont «hÇQne fer
mier et hftcàeioe a besoin. Le premier ordre 
dans votre voisinage von* aeeerera l'agence Pas 
«e droit à payer, noue fahrlqnoee dans le Ca
nada. Ecrive, pour avoir le Catalogne Illustré, 
envoyé O PATIS à tons

1*0 machin*

qu’il donnerait de fréquentes 
vellee.

Il y avait bien deux heures 
qu’Hortebize était près de la com
tesse, lorsqu'il put enfin se retirer.

Il était brisé. .On ne remporte pas 
impunément de pareil» triomphes. 
Pour être associé de Mascarot, on 

pas moins homme.
Bien qu’il fit très-fioid, l’air du 

dehors parut délicieux au docteur : 
il respirait à pleins poumons, 
qu’il arrive quand on vient d’ac
complir une lâche difficile ou qu’on 
reconnaît s’être heureusement tiré 
d’un mauvais pas.

Lentement il remonta la rue de 
Matignon, regagna le faubourg 
Saint-Honoré, et enfin entra dans 

trop sous le coup d’une éponvan- le calé où il avait déjà attendu son 
table émotion pour songer aux ob- associé, et où ils s'étaient donné 
jections si fortes qu’elle eût pu pré- rendez-vous une fois la bataille ga- 
senter au docteur. C’est à peine si, gnée.
en se faisant une violence inouïe, L’honorable placeur était déjà ar» 
elle pouvait rassembler ses idées rivé.
confuses. Assis dans un coin, devant une

—Je dirais oui, reprit-elle, que chope intacte, enfoui derrière un 
cela ne servirait de rien. M. de Mus- journal qu’il ne lisait pas, B. Mas- 
sidan a décidé que Sabine serait la carot se mourait d’impatience, tres- 
femme de M. de Breulh-Faverlay. saillant à chaque bruit de la porte.

Mille appréhensions l'assaillaient. 
—Vous pouvez tout sur votre j Comme Hortebize tardait ! Avait il 

mari, et si vous le voulez bien...
—La comtesse, à plusieurs re

prises, secoua tristement la tête.
—Autrefois, dit elle, c’est vrai, 

j’ai régné en souveraine sur le 
cœur et sur l’esprit d’Octave, j’ai 
été l'arbitre de ses volontés. Il

jLETOIsr_EP±l! U

LES

ESCLAVES
DE PARIS n’en est

EMILE GaBORIAU

l’KEMIBRE PARTIE

LE CHAVTAtili

m
Suite

Mme de Mussidan ôtait encore

Je ne suis pas la maîtresse.

! donc rencontré quelque obstacle 
imprévu et insurmontable, cet 
perceptible grain de sable qui dis
loque les plus solides combinai
sons t

Dès que le docteur parut :
—Eh bien ! demanda-t il, non 

sans un chevrotement dans la voix. 
— Victoire !...répondit Hortebize. 
Et il se laissa tomber sur un ta

bouret, en ajoutant :
—Ouf!...Ça été dur !

m’aimait ÿlors, et depuis ! Ne vous 
ai-je pas dit que j’ai été insensée. 
J’ai lassé un amour si robuste qu’il 
semblait devoir être éternel. J’ai 
rendu tout retour impossible, et 
maintenait...

Elle s’arrêta comme confondue VII
de ce qu’elle allait dire, et ajouta :

—Maintenant, ja ne suis plus ! Après avoir pris congé de B. Mas- 
qu’une étrangère pour M. de Mus-icaroli désormais son protecteur, 
sidan. Et je ne puis me plaindre, je ; c’est du pas mal assuré d’un hom- 
l’ai voulu...il est, lui, juste et bon. me priB de boisson et en se tenant 

—On peut toujours essayer, ga- j à la rampe> que Paul Violaine des- 
gner du temps... eendit le sale escalier de la maison

de placement.
Cette fortune subite, inattendue, 

qui lui arrivait comme une tuile 
sur la tête, l’avait absolu-neut eni
vré, étourdi.

En ce moment, sans transition, 
d’une position si horrible qu’en Ira 
versant les ponts il regardait la 
Seine d’un œil enfiévré, il arrivait 
à une situation de douze mille 
francs par an.

Car c’était bien là le chiffre, fan
tastique, inouï, que le placeur avait 
fait miroiter à ses yeux.

Il avait bien dit : Douze mille 
francs par an, mille francs par 
mois, et il avait offert d’avancer le 
premier mois.

C’était à devenir fou, et Paul 
l’était presque.

Ses idées étaient à ce poiut trou- 
fa ées, que hors le fait merveilleux 
il n’apercevait rien ; qu’il ne cher
chait aucunement à se rendre 
compte des incidents divers.

Non, il trouvait toute naturelle 
cette succession d’événements bi
zarres : Ce vieux clerc d’huissier 
apparaissant à point pour lui prêter 
500 francs ; ce placeur qui connais
sait aussi bien que lui sa vie en
tière, et qui là, tout à coup, sans 
marchander, lui proposait le» ap
pointements d’un chef de section 
du ministère.

Cependant, une fois dans la rue, 
sous l’empire de sensations déli
rantes, Paul n’eut pas l’idée de 
courir à l’hôtel du Pérou pour y 
porter la grande nouvelle.

Rose devait l’y attendre, il n’y 
songea pas, justifiant ainsi les pro
nostics du docteur Hortebize.

Après cette première gorgée de 
prospérité, il était pris d’un irrésis 
tible désir de mouvement. Il res
sentait un impérieux besoin de dé
penser, d’épandre son eialtation. 
11 lui semb a t que sa joie serait 
doublée s’il pouvait raconter son 
bonheur, le dire, le clamer.

Mais où aller par le temps qu’il 
faisait. Et il n’avait pas d'amie à 
désoler son succès.

Eu cherchant bien, pourtant, il 
se souvint qu’aux jours de ses pre
mières misères à Paris, il avait 
emprunté quelque argent, oh !... 
bien peu, vingt fraucs, à un jeune 
homme de son âge, nommé André, 
qui ne devait guère être plus riche 
que lut

11 lui restait plus de la moitié du 
billet du vieux clerc d'huissier, une 
quinzaine de louis environ qui fré
tillaient dans sa poche, il se sentait 
des billets de mille francs sur U 
planche, n’ était-ce pas le cas de 
s’acquitter, en même temps qu’une 
occasion supirbe d’affichor une im
mense supériorité ?

—J’essayerai, dosteur. Mais Sa- 
b'iie ! qui nous dit que Sabine n’ai 
me pas M. de Breulh ?

—Oh ! madame, une mère a tou
jours une influence telle...

D'un geste violent, la comtesse 
saisit la main du docteur, et la ser 
rant à lui faire mal :

—Faut-il donc, dit-elle d’une 
voix sourde, que je vous montre la 
profondeur de mes misères ? Je suis 
une étrangère pour mon mari. Ma 
fille, c’est autre chose : elle me mé
prisé et elle me hait..........................

Beaucoup de gens pensent qu'il 
serait tout simple et très-aisé de 
faire deux parts distinctes de la vie.

On donnerait la première au 
plaisir, à l’assouvissement de toutes 
les fantaisies, puis plus tard, quand 
les tombées de cendre du temps ont 
amorti le feu des pas.-ions, on con
sacrerait la seconde au repos, aux 
joies pures de la famille.

11 n’en peut être ainsi.
Selon ce qu’a été la jeunesse, la 

vieillesse est la récompense ou l’ex
piation.

Cela n’apparait pas toujours clai 
rement dans la vie. Il est tant de 
bjnheurs mensongers !

Mais tous ceux que leur mission 
conduit dans l’intérieur des famil
les, le magistrat, le médecin, le 
prêtre, savent que cela est.

I>a comtesse de Mussidan expiait.
Mais le docteur llorleb ze n’avait 

pas le loisir de s’oublier en ces ré
flexions ; le temps pressai!, d’une 
minute à l’autre, le comte pouvait 
entrer, un domestique en tout cas 
allait paraître pour annoncer le

Il renonça, quant au présent, à 
toute investigation, ne s’appliquant 
plus qu’à calmer la comtesse, à lui 
démontrer qu’elle s’épouvantait de 
chimères, qu’elle ne pouvait être 
une étrangère pour son mari que, 
sa fille ne pouvait la haïr.

Même, il fut si insinuant, si per
suasif, il étala si bien les grande» 
choses qu’on pouvait attendra .de 
son dévoûment qu'il fît pénétrer 
un rayon d’espérance dans l'âne 
désolée de la pauvre femme.

—Ah! docteur, lui dit-alle d’une 
voix émue, c’est au jour du mal 
heur seulement qu’on connaît ses 
véritables amis.

De même que M. Mussidan, la 
comtesse se sentait prise.

Elle se rendait, après une bien 
longue résistance, mais elle se ren
dait

Elle promit dès le lendemain, 
elle s’occuperait de rompre les en
gagements pris, et que, dès qu’elle 
trouverait une ouverture, elle met
trait eu avant M. Henri de Croise- 
nois.

Que pouvait-on souhaiter de 
mieux.

Le docteur, en échange de ces 
promesses, jura qu’il saurait bien 
contenir Ta itaine, le misérable, et 
je faire patienter- Il affirma aussi
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Nouvelles
L’expoeltle» i ngét

Le Standard de I 
marquer que les 
étrangers, étaienl 
justifiés 
tion de se tenir 
commémoration, fa 
vènements dont il 
à souffrir cruelle 
journal conservai! 
leur attitude à l’ég, 
tion ne fera qu’ajot 
dont pourront jouii 
constatant avec qv 
peuvent se passer 
de l’étranger.

Le Morning Post, 
exprime l'espoir qi 
Paris scellera l’ami 
et de l’Angleterre e 
lions qui ont pu de 
sur les raisons qui 
cette exposition, sei 
vant sou véritable 
national si heurei

*

A travers l’Afrl

Un aéronatue de 
riant en pitié le vo 
propose de travers 
ballon.

On partirait de 1 
et l’on ferait quatr 
milles par jours. J 

pour se r 
la nuit. S

ceudrait 
pendant 
les lions et les tigr 
percher au haut i 
route lendemain,or 
te. Il va sans dire 
rail des provision 
voyage.

On se moquerait 
des fleuves, des lac 
vages, des nuées 
des bêtes féroces, d 
la Lune, des de.-êrt 
fièvres pestilentiell 
toutes les facilités 
carte exacte du cœi 
rieux continent.

L’aèronante a te 
pourvu à tout, exce 
comment se proci: 
pour remplacer cei 
plus ou moins ch; 
pour opérer les des 
l’effet de la conden

Le propriétaire d 
balais étab ie dans 
vient de décider 
n’emploiera dans si 
aucun ouvrier, jeu 
ne sera pas marié.

Il a raison, cet 1 
manier le balai el 
manche surtout, ri 
femme ans'une mai

Voilà (l oft viens le

“Le marquis de D 
d’être d* claré en fi 
devant la cour de 
que son revenu 
$3,400 par an, et qi 
dettes s’élève déjà 
peclabic de $2,594 

Pour expliquer a 
marquis phênomén 
cause en est prolx 
dépensé au-dela de 
te crois 1

4

Le spt ctac'e le pl 
l’exposition de Pari 
tredit, celui des 
neuses que l’on a p 
tour Ertfel et les pi 
sition, devant les | 
ville de Paris.

Le groupe de scu 
qui est le plus él 
et lui fait face, repr 
—environnée de la 
dustrie, de l’Agricu 
—éclairant le 
beau.

Toutes ces statue 
sur un vaisseau syl 
ré de dauphins et 
roseaux.

Le vaisseau de i* 
milieu d’un bissin 
s’échappent par 
pieds de largeur, et 
une rivière de 137 « 
les conduit à un d 
au milieu duquel 
grosse gerbe de ros

Des jets d’eau pi 
quelques-uns ont 
diamètre et 15 pie 
s’échappent <M cor 
placées sur le vais 
fixées au pieds des 
gueule des daupbu 
de roseaux dissémi:
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